
La science iail-elle fausse route ?
Dans un hebdomadaire fort répan-

du en Suisse , il est fait  le procès de
la science moderne. Il y est dit no-
taniment  : Il y a peu de -temps enco-
re, lc mot ' science •> tout court , si-
gni f ia i t  progrès, libération et espoir.
Un espoir toul à fai t  légitimc. Un
espoir dont le but  f inal  était  la paix.
Enlre temps, Ies deux dernièrcs guer-
res nous ont  appris à quoi nous en
tenir. La science cst entrée au service
de la guerre. Cesi elle qui lui a don-
ne son caractère de destruction tota-
le. Elle en a fait un danger p lanant
continuellement au-dessus dc nos tè-
tes , menacant  nos existcnces et fai-
sant apparai t re  ridicule toul espoir.
On sait bien que , dans unc atmosp hè-
re d ' inquié tude  et de crainte « la re-
cherche pacifique » est p lutòt  un
vceu qu 'une réalité. La meilleure in-
tention devient  mensonge , et le men-
songe méne à la guerre el à de nou-
velles deslructions.

Les savants ? On dit qu ils vivent
en vase clos, à l'écart des autres hu-
mains , dans des colonies édifiécs pour
eux. Ils soni devenus des fonclion-
naires. La discrétion qui est nécessai-
re à leur activité les isole d'une facon
étrange. Sous prélexte de servir la
science , ils se sont rctirés dans un
climat d' amoral i té , dans lequel la
conscience n 'cnlrc p lus en ligne de
compie.

Certes , cet article pourrait ètre mis
dc cèrte, comme on le fa i t  poni* bien
d' autres qui présentent dcs points de
vue erronés. De plus , le peup le suis-
se s'est montre jusqu 'ici peu inf luen -
ce par de telles facons de penser. La
preuve cn est qu 'au cours de la vota -
tion populaire de fin juin 1953, lc
peup le genevois s'est prononcé à la
majori té  pour la construction d'un
laboratoire  dc recherches nucléaires.
Il y a quel ques mois , le réacteur ato-
mi que l'ut  a t t r i bué  au canton d'Ar-
govie. Les crédits poni* la recon struc-
tion de l 'Univers i té  de Neuchàtel et
du maintien de l'Ecole de commerce
de Saint-Gali n 'ont été votés qu 'à une
majorité de deux tiers. Lc fonds na-
t ional  suisse pour les recherches
scientifiques connai t  une recrudes-
cencc de sympathie .  Ses travaux sont
cstimés utiles. Dans l' ensemble , l'atti-
tude du peup le suisse vis-à-vis des
recherches modernes peut èlre con-
sidérée comme positive.

De p lus , il s'avere que , sans l' aide
ile la science , l ' indus t r ie , I'agricultu-

Le nouveau pont du Diable

Le Ira f ic  intense peut déjà bénéficier (hi
nouveau poni chi Diable dans le Scliollcncn
(bui! la silhouette ele gante s'encadrc harmo-
iiiensenieiit (Luis le paysape. D'une beante
lianlie , la construction de ce poni fu! me-
née en un temps record. Le pont qui sur-
piombe le f ameux  diable brandissant son
trid ent .  est soumis cn ee moment  aux der-
nier s essais ct sera b ien tò t  remis définitive-

ment remis à la c i rcula t ion

re ct la vie culturelle cn Suisse ne
póurraient pas subsister , ou tout au
moins feraient s'abaisser .le niveau
social de notre standing.

Personne ne peut ignorer que les
branches industrielles qui s'appuient
sur des recherches scientifi ques, dé-
nolcnt une augmentat ion de la pro-
duction au cours de ces deux derniè-
res décennics , mème si , ca et là , il y
a quelques f lucluat ions  isolécs. Il est
donc clair qu 'il y a une élroite rela-
tion enlre la science et le travail de
quali té.

Dans le monde entier , malgré les
appels angoissés , le progrès de la
science esl un de.s buts que l'on désire
atteindre.  Il est devenu souvent mè-
me le hut princi pal des nations éco-
nomi quement  peu développ ées.

En considérant ces faits , on pour-
rait passer t ranquil lement  à l'ordre
du jour, si certaines classés ne ma-
nifestaient  pas une nette hostilité
contre la science. Cette hostilité se
manifeste  dans nombre d'éditoriaux.
Il s'ag it donc de poser le problème
d' une favoli précise en y réfléchis-
sant posément afin de pouvoir sau-
vegarder ainsi la confiance entre le
peup le et la science.

Pour commciicer , disons que la
science moderne a rendu la vie de
l'homme beaucoup plus facile et p lus
dangereuse. La science a banni les
fléaux comme la famine , les persécu-
tions auxquelles étaient en butte les
sorcières , la mortalité infant i le , etc.
courantes au moyen àge. De plus , on
ne se rend p lus compte quels boule-
versements et quelles possibilités elle
nous a apportée : impression , moyens
de communication rap ides , télé pho-
ne , radio , etc... On s'etonne parfois
de ce que la jur isprudenec moderne
laisse encore subsister certains cas
di f f ic i les , quc les médecins ne puis-
sent guérir certaines maladies ou n'en
connaissent pas la thérapeutique. On
estimo que les progrès de la science
vont de soi ct ne comportent pas de
risques.

La découverte et l'utilisation de la
bombe alomi que et d'armes à réac-
tion dc la seconde guerre mon diale
ont prouvé l'horrcur de la destruct ion
de masse, comme aussi le cóle ne-
faste de la science moderne. L'hu-
mani té  fut  ébranlée par* la mort de
nombreuses femmes et enfants .  Tou-
tefois , il ne faut  pas exagérer. Si ter-
ribles quc furent  les bombardement s
des villes europ éennes en 1940-45, ou
les journées d'Hiroshima ou de Na-
gasaki au Japon. il n 'en demeure pas
moins quc , q u a n t i l a l i v e m e n t  parlant,
ils soni moins terribles quo Ics rava-
ges de la guerre dc SO ans (1618-
1648) ou ceux de la guerre de Scces-
sion 1860-1863) pendant lesquelles
plus d'hommes trouvèrent la mort quc
dans toutes les guerres d'Europe au
XIXo siècle , après 1815.

Ces considéral ions ne parlent  tou-
jours pas en faveur des souff rances
subjeclives. Celili qui en a subi les
consé quences , les a trouvées aussi
terribles et aussi cruellcs quc dans
l' ancien temps. D'au t r e  part , il est à
peu près sur que le développement
scicnt .if i quc ct techni que n 'a pas ap-
porte de changement  e th i que ou po-
l i t i que. Pour f i n i r , il est absolument
nécessaire dc se souvenir des victi-
mes et des souffrance s de la seconde
guerre mondiale ,  comme avcrlisse-
menl pour que l'expérience ne sc rc-
nouvclle pas.

Eduard Fucler.
là suivre)

TRANCHE NAPOLITAINE
Lcs Napolitains soni d'un caractère gai ct

joué. Ils aiment pbii saulcr méme (piami on
évoque les p irrs dangers. Cesi pourquoi,
sans dolile , depuis quelques»jours , dans les
rcslauranls de Nap les, on voit apposécs dcs
affiches .-ur lesquelles sc détachenl, en gros
caraetères, les mota « bombe alomi que ". et
« abri sur t>.

« Averlisseinent . En cas d'attaque aérien-
ne a la bombe alomi que, nos clicnls soni

Le roi Falcai d'Irak en visite au Maroc

Le jeune roi Faifdfl d'Irak vient d'arriver pour une visite de trois jours au Maroc. Venant
d'Espagnc, où il a rendu une visile d'Elat au general Franco , lc jeune roi a été re^u à
l'aérodrome de Sale par le sultan du Maroc. Lcs pachas lui onl fait don du verre de lait ,
sigile traditionncl d'amitié. Notre photo montre lc jcunc roi lc verre de lait à la main

qui t tant  en compagnie du sultan , l'aérodrome dc Sale

In million de francs (suisses) pour jouer
au football

(De notre correspondant particulier)

Le meilleur footballcur fran-
cais de tous les temps joue dans
l'equipe de Reims ; c'est Raymond
Kopa. Kopa est aussi avant-centre
tle l'equipe dc France ct bien sou-
vent , le sort de matches joués
par ccttc équi pe dépend de la pré-
sence ou de l'ahsence de Kopa.
Avant  chacun de ces matches , il
n 'y a qu 'à voir Ics pages spécia-
lisces dcs journaux pour s'en ren-
dre compie : « Kopa sera-t-il re-
mis '? Kopa pourra-t-il jouer "?
Qui pourra remplacer Kopa ? »

En 1951, ce grand garcon sym-
pathique jouait au S.O.S. d'An-
gers, et il était totalement incon-
nu. Seuls, alors, Ics dirigeants dc
quel ques clubs le remarquèrcnt ct
désirèrent sc I'attachcr. C'est ain-
si que Bordeaux, Toulouse, Nancy
lui offt irent 750.000 fr. francais
cn 1952. Le Stade de Reims, cn la
personne de son président, M.
Germain, sc mit sur les rangs ct
offrii seulement 500.000 francs.
Kopa fallii! bien refuser, ct on dit
que M. (iermain prit ce jour-là la
plus grande colere de sa vie.

Quatre ans plus tard, Kopa doit
> autant à Reinis que Reims à Ko-
| pa.* Gràce à lui , l'equipe champc-
[ noise est devenue unc des grandes
» équi pes européennes. Gràce à lui,
J elle a fait très bonne figure , ccttc
| anit re ,  dans la Coupé des clubs
| champions européens, en battant
j Aarhus du Danemark. en élimi-
i nant Voros Lobogo, en triomphant
J de Mibernian.
i Aussi , chaque fois qu'il sc dé-
! place à l'étranger, des offres sont
i faites à Kopa. des offres exhorbi-
\ lantes. C'est ainsi que le Reni de
1 Madrid ,  une (Ics meilleures équi-
\ pes d'Europe, offrii 50 millions
\ de francs francais. Après ca, lc
t Football-club de Milan proposa 60

priés de ne pus s'affoler , mais de garder
leur sang-froid. Voici re cpi ils auron! a
faire : 1. Régler leur addi tion; 2. Prendre
leurs jambes à leur cou et s'enfuir à la re-
cherche d un abri sur. »

...En attendali! la bombe atomi que, il esl
toujours permis d'en rire.

EXPÉDITION
Pendant Ics prises de vues de «Nagana*»

au Cameroun , Hervé Bromberger interrom-
pit le tnnrnage pour quelques jours, el
Barbara Laage ct Gii Dclamarc cn profile-

millions ct laissa entendre qu'il
irait jusqu'à 80.

Reims n'est pas presse dc ven-
dre. Si tout cela continue, Kopa
va mira un jour cent millions. Au
joueur, cela cn rapporterà une
quinzaine. Aussi, Reims et Kopa
ont intérèt à marcher ensemble.

Kopa mesure 1 in. 62 ct pése
63 kilos quand il est en pleine
forme. Tous Ics joueurs dcs autres
équipes rcdoiitcnt son dribble, son
art d'escamoter Ja balle devant
son adversaire.

Lc pére dc Kopa n'a jamais
joué au football. C'est un mineur
polonais émigré ct installé dans le
nord dc la France, à Nceux-lcs-
Mines. Lc fils debuta dans la vie ,
comme mineur aussi, ct cela lui
valut d'avoir l'index écrasé par un
enorme bloc de charbon. Mais tra-
vaillcr à 600 mètres sous terre ne
lui plaisait guère. Il essaya cn vaili
de devenir menuisier, puis éleetri-
cien.

Sa seule joie était dc jouer le
dimanche au football avec l'equipe
de Nmux-lcs-Mines. A la fin de la
saison 1940, Reims le convoitait
déjà, mais c'est Angers qui acheta
le joueur pour 100.000 francs fran-
cais. Kopa réalisait son reve : il
élait footballcur professionnel.

A Angers, il épousa Christiane ,
dont il eut bientòt unc fille : Na-
dine. Depuis, le jeune Kopa est
alle de victoire en victoire , ct il
s'est fait naturaliser Francais. C'est
actuellement le plus riche joueur
dc France. Cela ne l'a pas troublé.
Il vit très sagement entre le stade
et sa famille , et son rève est d'ou-
vrir dans sept ou huit ans, un ma-
gasin d'articles de sport à Angers,
là où il a connu Christiane.

J. R. D. S

reni pour explorer un peu le pays . Avec
plusieurs indigènes , ils sc mirenl cn route.
Une heure après leur départ , ils emendi-
celi! Ics lam-tams qui , de colline en colline ,
tran.smettaicn! un mc«sage. Les deux ac-
Icurs demanderei!! à un de leurs guides la
signification dc ce message.

Tout d'abord , l' indigène ne voulut pas
répondre , mais f inalcmcnl , il expliqua :

— Message dil que lourisles cn roule
aver beaucoup argent ct qu ii faut augmen-
ter prix...

Pas de faux pas !
On apprend tous les jours quel que

chose , s 'exclame p éf iodiquement ma
concierge. Mais elle a déjà onblié qu 'on
lui a enseigne ses premiers pas. Et elle
ne réalisé surtout pas qu 'à notre epo-
que, ce sont les enfants  qui apprennent
à marcher aux parents. Dans la rue,
bien sur !

Car ils savent , les jeunes de ce siècle,
quc la chaussée , interdite à leurs pre-
miers ébats, n'appartieni pas non p lus
aux grandes personnes. Leur sens ins-
tinctif de la circulation moderne sait
leur faire  éviter Ies brusques poussées
de f ièvre  du trofie.

Fit alors, tandis qu 'on s'ingénie à rap-
peler les usagers motorisés à leurs de-
voirs, il semble que c'est faire injure
aux p iétons adultes que de leur prodi-
gtier dcs recommandalions dans l'inté-
rèt de leur propre sécurité.

lis n ignorent pourtant pas que si on
les obligé à empruntcr les trottoirs,
c'est uni quement pour leur sauvegarde.
Mais cela ne les empèche pas d 'en des-
cendre étourdiment , puis de traverser
la rue en obli que. On voit aussi des
gens distraits s'g élancer inopinément ,
d 'autres au contraire attentifs manquer
de décision et par fo is , de pauvres timo-
rés rebrousser chemin. Au méme ins-
tant , le drame se déroule , souvent tra-
g ique. Est-ce vraiment , je vous le de-
mande, et fatalement la faute du con-
ducteur ?

Vous me direz naturellement que.
chacun connait l'existence des passa-
ges à p iétons. Encore faut-il  Ics utili-
ser, au prix méme d 'un léger détour,
et mieux encore savoir Ies utiliser. Car
il ne fai t  pas de doute que , s'ils leurs
sont réserves, ces passages , et que les
p iétons qui g sont engagés bénéficient
de la priorité , il ne. s 'ag it pas d 'abuser
de ce droit et de contribuer au risque.

On satirica, je le sais, de tei propos.
Et l'on m'accuserà de p laìder lu cause
du motorisé. Si jc vous dis pourtant
que je considéré l'automobiliste à p ied
camme le p ire des p iétons, me croirez-
votts ?

Alors , un peu dc bonne volonté de
part ct d 'autre, quc diable, et tout ira
mieux !

Pour son
centième anniversaire

la fabrique Eterna
construit

une montre en fleurs
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Pour félcr le lOOe anniversaire de sa fon-
dalion , la fabri que des montres Eterna a
eu l'ori ginale idée dc construire unc montre
en fleurs. La construction de cette pièce
uni que dont le diamètre est dc 4,5 mètres
a nécessité quatre mois de travail. 1.790
fleurs  dc cinq espèces différentes  ont four-
ni leurs éclatantes couleurs pour cette hor-
loge à f leur de terre qui indi que l'heure a
unc fraclion de seconde près avec la méme
exacti tude que l'Observatoire chronométri-
que de Neuchàtel. La grande ai guille en me-

sure 1,95 m. et la petite 1,40 mètre



m FOOTBALL A TIR

Pronostics pour le concours
du Sport-Toto du 3 juin 1956

1. Hàlc - Servette :
Bàie , chez lui , est très coriace.

2. Chaux-de-Fonds - Granges :
La victoire des maitres de céans est des
plus probables.

3. Chiasso - Grasshoppers :
Le champ ion zuricois doit veiller au grain.

4. Fribourg - Lausanne :
A Fribourg, les Lausannois risquent d'aban-
donner un ou deux points.

5. Urania - Young Boys Berne :
Les visiteurs sont plus forts , mais U.G.S.,
chez lui , est diff ici le  à battre.

li. Zurich - Lugano :
Comme l'enjeu est importali! pour Zurich ,
ce dernier- part favori.

7. Berne - Nordstern :
Un partage de.s points serait équitable pour
les deux teams.

8. Longeau - Saint-Gali':
Les locaux ont les faveurs de la cote, car
ils évoluent at home.

9. Lucerne - Winterthour :
Un « great event > ! Lucerne , chez lui , est
capable de tout.

10. Malley - Bienne :
A Lausanne, Malley ne se laissera pas sur-
prendre.

11. Rapid Lugano - Blue Stars :
Ces deux « menacés *> ne se feront pas de
Cadeau. Avantage aux maitres de céans.

12. Young Fcllows - Thoune :
Thoune s'inclinerà face à plus fort que lui.

Tournoi interscolaire de football
' . • ¦ à Martigny

L'année dernière, une coupé avait cté mise en
jeu dans un lotirnoi qui mettali aux prises les
équipes des éeoles de Martigny. Ce tournoi est
réserve aux jeunes gens de quinze ans au maxi-
mum (àge de scolarité). Les matches, joués en
deux fois vingl minutes , ont donne les résultats
suivants. Ste-Marie I-Ste-Marie II 1-0; Martigny-
ViMe-Martignv-Bourg 4-1 ; finale , Martignv-Ville-
Ste-Marie I , ì-0.

Notons quel, pour départage r les finaliste» , il
a fallu de.s prolongations (2 fois 5 minutes) et le
but n'a été marqué que 2 minutes avant la l'in.
Mais Martigny-Ville aurait quand mème remporté
la coupé, gi ace au goal-avéragc.

Ainsi , e est donc Martigny-Ville qui s inserii au
palmarès après Ste-Marie I , vainqueur l'an der-
nier.

r
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— Je n'entends rien à vos vieux parchemins ,
me dit-il, mais vous aurez chez nous à qui parler.
Sans compter le cure qui fait de.s livres et le mé-
decin qui est fort aimable, bien que liberal , vous
trouverez quelqu 'un qui vous tiendra tète. C'est
ma femme. Elle n 'est pas une savante , mais il y
a pas de chose, je crois , qu 'elle ne devine. Je
compte, Dieu merc i ! d 'ailleurs , vous garder assez
longtemps pour vous faire rencontrer mademoi-
selle Jeanne qui a des doigts de magicienne et
une àme d'ange.

—' Cette demoiselle, dis-je, si heureusement
douée, est-elle de votre famille ?

— Non pas, répondit M. Paul, le regard tcndu
vers les oreilles de son cheval , qui battali du sa-
bot la route bleuie par la lune. C'esl une jeune
amie de ma femme. Elle est orpheline de pére et
de mère. Son pére nous a fai t courir une grosse
aventure d'argent et nous en sommes quittes avec
lui pour beaucoup plus que la peur.

Puis il secoua la tète et , changeant de propos ,
il m'avertit de l'état d'abandon dans lequel je
trouverais le pare et le chàteau , restés absolu-
ment déserts depuis trente-deux années.

J'appris de lui que M. Honore de Gabry, son
onde, était , en son vivant , fort mal avec les bra-
conniers du pays , que son garde-chasse tirai! com-
me des lap ins. Un d 'eux , paysan vindicatif qui
avait recu cn plein visage le plomb du seigneur ,
le guella un soir , derrière la porte du mail et le
manqua de peu , car il lui In fila (rune balle le
bout de l'oreille.

— Mon onde, ajouta M. Paul , chercha à dé-
couvrir d 'où venait le coup, mais il ne vit rien e'
regagna le chàteau sans hàter le pas. Le lende-
main , ayant fait appeler son intendant, il lui  don-

na 1 ordre dc clore le manoir et le pare et de n 'y
laisser entrer àme qui vive. Il défendit expres-
sément qu 'on toucHàt à rien , qu 'on enlrelìnt ni
qu'on réparàt rien sur sa terre et dans ses murs
jusqu 'à son retour. Il ajouta entre ses denls corn-
ine dans la chanson , qu 'il revicndrail à Pàque ou
à la Trinile , et, comme dans la chanson , la Trinile
se passa sans qu 'on le revìt. Il est mort l 'an der-
nier , à Cannes , et nous sommes enlrés les pre-
miers, mon beau-frère el moi , dans le chàteau
abandonné depuis trente-deux ans. Nous avons
trouve un niarronnier au milieu du salon. Quant
au pare , il faudrai t , pour le visiter , qu 'il y eùt en-
core des allécs.

Mon compagnon se tu t  el l'on n 'enlendait  plus
que le trot réglilier du cheval au mil ieu du hruis-
sement des insectes dans les herbes. Des deux
còtés de la route les gerbes dressées dans les
champs prenaient, sous la ciarle inccrtaine de la
lune , l 'apparence de grandes femmes blanches
agenouillées, el je m 'nhaiidoiimiis aux magnifi-
ques enfantillages dcs séductions de la nuit .  A yant
passe sous les épais ombrages du mail , nous
tournàmes à angle droit et rouhìmes sur une
avenue seigneuriale au bout de laquelle le chà-
teau m'apparili brusquement dans sa masse noire ,

avec ses tours en -poivrière. Nous suivìmes une
sorte de chaussée qui donnait accès à la cour
d'honneur el qui , jetée sur un l'osse remp li d'eau
courante, rcmplacuit un pont-levis détruit  dès
longtemps. La perle de ce pont-levis fui , je pen-
se, la première humiliation quc ce manoir guer-
rier cut à subir avant d 'ètre réduit à l'aspcct pa-
cifique sous lequel il me recut. Les étoiles se re-
flétaicnt dans l'eau sombre avec une merveilleu-
se nctlcté. M. Paul me conditisi., en hòle courtois,
jusqu 'à ma chambre siluée dans Ics combles, au
bout d'un long corridoi* , et , s'excusant sur l'heu-
re tardive de ne pas me présenter toul de suite
à sa femme, me souhaita le bonsoir.

Ma chambre , peinle en blanc et tendue de perse
est emprein!e dcs gràces galanles du XVIIIe sie-
de. Dcs cendres encore chaudes, qui me mon-
trèrent  par quels soins on avait  dissi pé l'inimicli-
té , emp lissaient la cheminée doni la (abiette sup-
portali  un buste en biscuit de la reine Marie-An-
toìnette. Sur le cadre blanc dc la giace assomhrie
et taehée , deux croehels de cuivre; où s'étaient
suspendues Ics ehàlelaines des dames d 'autrefois .
s'offraient à l 'envi pour recevoir ma monlrc. que
j 'eus soin de remonler , car , conlrairenient aux
maximes des Théléinites , j 'estime que l'homme

n est maitre du temps , qui est la vie mème, que
lorsqu 'il l'a divise en heures , en minutes et en
secondes, c'est-à-dire en parcelles proportion-
nées à la brièveté de l'existence humaine.

Et je songeai que la vie ne nous semble courte
que parce que nous la mesurons inconsidérément
à nos folles espérances. Nous avons tous , comme
le vieillard de la fable, une aile à ajouter à notre
bàtiment. Je veux achever , avant de mourir , l'his-
toire des abbés de Saint-Germain-des-Prés. Le
temps que Dieu accordo à chacun de nous est
comme un tissu précieux quc nous brodons de
notre mieux. J 'ai ouvré ma trame de tonte sorte
d'illustrations philologiques. Ainsi allaient mes
pensées , ct , en nouant mon foulard sur ma tète ,
l'idée du lemps me rumena au passe, et , pour la
seconde fois dans un tour de cadran , je songeai
à vous. Clementine , pour vous bénir dans votre
postéritc , avant de souffler ma bougie et de m'en-
dormir au chant des grenouilles.

II

LUSANCE , 9 AOUT

Pendant le déjeuner , j 'eus mainte occasion d'ap-
précier la conversation de madame de Gabry
qui m'apprit que le chàteau était haute par de.s
fantómes et notamment par la Dame « aux trois
plis dans le dos >\ empoisonneuse de son vivant
et fune en peine désormais. Je ne saurais dire
combien elle sut donnei* d'esprit et de vie à eette
vieille histoire de nourrice. Nous primes le café
sur la terras.se doni les ballustres, embrassés et
arrachés à lem* rampe de p ierre par un lierrc vi-
goureux, restuient pris entre les nceuds de la
piante lascive , dans l 'a t t i t ude  éperdue des femmes
thessaliennes aux bras des centaitres ravisseurs.

(A  suivre)

Tir federai en campagne
PLACE DE TIR DE CHAMOSON

Celle place de t ir  à laquelle les tireurs des
communes d'Ardon , Conthey, Vétroz et Chamo-
son étaient  conviés à se rendre en vue du systè-
me de rotat ion établi , a vu la partici pation de
4 sociétés soit Ardon Amis , Tireurs, Conthey-
Beusson, Vétroz-Armes Réunies et Chamoson-
Nouvcl le  Cible , a l ignant  un total de 117 tireurs.

Gràce à une exceliente organisation , tout s'est
déroulc à la salisfaction generale. Si le nombre
de partici pants n'a pas répondu à l'attente —
ceci en raison de diverses manifestat ions musi-
caies tombant  le mème jour dans le Centre , les
résul ta ts  enregistrés sont par contre très ré-
jouissants.

Voici le palmarès de la journée, Ies chiffres
entre parenthèses élant  ceux de 1955 à Prem-
ploz-Conthey.

2me cat. Chamoson Nouvelle Cible , 55 tireurs
(49) Moyenne : 71,292 (75,818).

2me cat. Ardon Amis Tireurs 29 tireurs (37),
Moyenne : 70.589 (72 ,648).

3me cat. Vétroz Armes Réunies 28 tireurs (25)
moyenne : 78,072 (79,873).

4.me cat. Conthey-Beusson 5 tireurs (38) non
classe (*) (70 ,523).

(*) pour cause d'insuffisance du nombre de
ses tireurs. —¦ Il est également regrettable que
la sociélé de tir Conthey - Le Taillis inserite
n 'ait  pas partici pe au concours.

M. Gaspoz , président de la Soeiété cantonale
des Tireurs Valaisans et membro du Comité
Central Suisse s'est déclaré très satisfai! de
l'organisation de ce tir dont le contròie fut as-
sume par M. Lue Coudray, de Vétroz de la
Commission cantonale de tir.

Voici les meilleurs résultats individuels.
1. ¦— Distinction et mention federale pour 74

points et au-dessus :
82: Michellod Ami , Chamoson ; 81 : Biollaz

Jean , Chamoson ; Germanier Paul , Vétroz ; Guex
Roger , Vétroz ; Maboux Joseph , Vétroz ; Monnet
Pierre , Chamoson ; 79 : Bertholet Jean-Pierre,
Chamoson ; Coppey Michel , Vétroz ; Cottagnoud
Jean , Vétroz ; Michellod Jules , Chamoson ; Tel-
lenbach Jean , Ardon ; 78 : Moren Michel , Vé-
troz ; Rebord Ernest , Ardon ; f i  : Berner Emile,
Vétroz ; Besse Lue , Chamoson ; Cotter Jean,
Vétroz ; Sauthier Albert , Vétroz ; 76: Carrupt
Marcel d'Abel , Chamoson ; Carruzzo Marcel
d'André , Chamoson ; Clémenzo Frédéric (vét.),
Ardon ; Germanier Francis , Vétroz ; Monnet Mi-
chel , Ardon ; Pugin Paul , Vétroz ; 75 : Bulhel
Robert , Vétroz ; Delaloye Ignace, Ardon ; Fon-
tannaz Albert , Vétroz ; Rebord Alain , Ardon ;
74 : Gaillard Gabriel , Chamoson ; Posse Joseph,
Chamoson.

(Mention federale : 70 à 73) : 73 : Carrupt
Martial  et Evéquoz Paul , Chamoson ; 72 : Bra -
zero.1 Meinrad , Vétroz ; Coudray Lue , Vétroz ;
Delaloye Marcel , Ardon ; Disner Marcel , Chamo-
son ; Frossard Paul , Ardon ; Parvex André , Vé-
troz ; 71 : Bovier Lucien , Chamoson ; Comby
Josep h , Chamoson ; Delaloye Serge, Ardon ; Mi-
chellod Rémy, Chamoson ; 70 : Fumeaux AloTs ,
Vétroz ; Gaillard Edouard et Gaillard Roger ,
Ardon ; Ju i l land  Albano , Chamoson ; Posse Ga-
by, Chamoson.

(Mention cantonale : 07-69) : 68 : Buthet Ai-
mé, Vétroz ; Gay-Descombes Clair , Ardon ; Fa-
vre Jean-David , Chamoson ; Germanier Charles,
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Vétroz ; Taccoz Roger , Chamoson ; 67 : Bovier
Marc , Chamoson ; Boulnoix Armami , Vétroz ;
Coppex Octave , Vétroz ; Nicollicr Charly, Vé-
troz ; Rémondeulaz Alex , Chamoson.

fu CYCLISME

Le circuit international
de Monthey

LISTE DES ENGAGES A CE JOUR
Valaisans : Gavillct Maurice , Héritier Antoine ,

Genoud Georges , Eicher Jean.
Vaudois : Ecuyer Ernest , Denier Jean , Cuisanni

Jean , Biéri Charles.
Genevois : Schlegel Hans , Butzer Gerard , Garin

André , Jemmel y René , Mossière Gerard , San-
toux Roger , Ecceur Henri.

Fribourgeois : Jacquat Hervé , Bonny André ,
Schroeter Carlo.

Suisse-alémaniqucs : Zurcher ' Charles , Metzger ,
Ernest , Rufa l i i  Conrad , Schweizer Erwin , Ro-
ten Roland , Joss Ed y, Christen Eugène , Vock
Bruno.

Étrangers : Brunet Jean et Hélon Francois tou s
deux de Lyon , plus 4 coureurs italiens (pro-
bablement de Domodossola).
Outre Ies étrangers, les coureurs les plus

marquants sont les « Polonais » Mossière et San-
toux (ainsi appelés parce qu 'ils ont partici pe
à Varsovie-Berlin).

Le -Vaudois Denier , recordman suisse des 5
et 10 km (record établi au Vigorelli de Milan).

Les Bernois Zurcher (vainqueur du dernier
Gr. Prix de Genève), Joss (3e du G. P. de Sion),
Christen ; le Zuricois Schweizer , recordman du
mond e des 5 km. (record établi  au Hallensta-
dion-Zurich), l'ancien champion suisse amateur
Metzger Ernest , le Fribourgeois Bonny, à l'aise
sur un circuii , Ies Genevois Jemmel y et Butzer,
le champion 1955 : Vock.

# HOCKEY SUR TERRE

H.C. Tourbillon - H.C. Black-Boys
1-1

Le H.C. Tourbillon recevait , samedi dernier , à
18 h., sur le terrain de l'Ancien-Stand , l'equi pe
genevoise de Rlack-Boys. Ce match comptait pour
le championnat. La rencontre se termina sur le
resultai nul de 1-1.

CHRONIQUE O SUISSE
Un ennemi de la défense

nationale
La Commission federale de lutte contre l'al-

coolisme, nommée par le Conseil federai , a fait
paraitre récemment une étude en langue alle-
mande sur « La criminalité due à l'alcool dans
l'armée suisse durant  le service a-ctif 1939-1945 •>

Le chef de la just ice mili taire , le colonel-bri-
jjadier Keller , écrit dans la préface : « Une disci-
pline mil i ta i re  menacée par l'abus de l'alcool
ruinerait  la puissance de combat d'une armée » .

Les auteurs de la publication arrivent à la
conclusion suivante : « Durant le service actif
1939-1945, l'alcool a été la cause princi pale ou
concomitante de délits dans un quart de tous
les cas où des mili taires ont dù ètre condam-
nés ¦> .

Les résultats du trafie
de Swissair en avril 1956

L'offre totale de transport  de Swissair s'est élevée , en
avril 1956, à 7.786.205 tonnes kiloinétri ques eu progres-
sion de 16 % par rapport a avril 1955. Le nombre des
passagers transportés a loules les étapes du réseau s'esl
élevé à 58.384 soit cn augmentation de 25 % par rapport
à avril l'année dernière. Le volume du fret transporté
a a t te in t  842.811 k g. soit en accroissement de 40 %.
et les envois de la poste aérienne se soni élevés a
278.589 kg. soit en progression de 16 %.

Le coefficient moyen (l'ut i l isal ion des services de li-
gnea réguliers a alleili! 68,8 c/c eomparalivemen! en
avril 1955.
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Avis aux producteurs
de pommes de terre

(Com.) — Les conditions météorologiques de la se-
maine dernière ayant élé favorables au développement
du mildiou de celle culture, nous recommandons vive-
ment aux producteurs de prendre leurs dispositions
pour effectuer le premier traitement contre ce ravageur
cryptogamique aux dutes - i n v a n i i - - :

1) Plaine du Rhòne. rive gauche et droite y compris
eóleaux el vallées laterale* jusqu'à une allilude de 600
ni. traitement de» l appari l ion de ce communiqué.

2) Coteaux et vallées latérales de 600 m, à 850 m.
dès le lundi 4 juin 1956;

3) Au-dessus de 850 m. dès le vendredi 8 ju in  1956.
Les produils à utiliser peuvent étre choisis dans la

liste suivante :
1) Bouill ie bordelaise ù 1 kg. 500 de sulfate de cuivre

neulralisé avec de la chaiix pour 100 litres d'eau.
2) Produits spéciaux tels que : oxyclorures de cui-

vre ou carbonate de cuivre ou oxydule dc cuivre ou
sulfate , basique de cuivre ou Cuprosan ou Nospore aux
doses prescrites par Ics fabricants.

Producteurs attention !
Ni- vous laissez pas surprendre par le mildiou de la

pomme de terre comme ce fui le ras presque general
en 1955. Le premier traitement est à répéter une ou
plusieurs fois en 10-15 jours d'intervalle au ras où les
conditions météorologiques deviendraient favorables
aux parasiles. (Pluie e! chaud) .

Agriculteurs , le mildiou de la pontin e de terre cause
chaque année de graves dommages aux tubercules en-
cavés.

Station cantonale pour la protection
des plantes : L.

COMMUNIQUÉ IMPORTANT
AUX VITICULTEURS

Premier traitement
contre le mildiou de la vigne

(Com.). — Le climat de ces derniers temps a été favo-
rable au développement du mildiou de la vigne. Il de-
vient donc nécessaire de lutter contre ce parasite crypto-
gamique dans toute la plaine du Rhòne et également
sur les coteaux , dès vendredi 25 mai 1956.

On laissera de coté cette année et pour l'instant , la
bouillie bordelaise (Sulfate de cuivre + chaux) à cause
de l'état physiolog i que des ceps en consé quence du
froid de cet hiver et de ce printemps. On remp lacera
cette bouillie par un oxychlorure de cuivre , ou un
carbonaie de cuivre , ou un oxydule de cuivre, ou un
sulfate basi que de cuivre, ou encore un produit orga-
ni que spécifi que du commerce aux doses prescrite s par
Ies fabricants.

Station Cantonale
pour la Protection des Plantes.

COMMUNIQUÉ IMPORTANT
POUR LES ARBORICULTEURS

Tavelure sur poiriers
(Com.). — L'humidité et la temperature de ces der-

nières journées sont favorables au développement (le la
Tavelure , surtout sur poiriers , entre autre sur Louise-
Bonne.

Il est donc vivement recommande aux producteurs ,
et surtout  à ceux qui n'ont pas entrepris d'app lications
fong icides après la floraison , d'effectuer immédiatement
un traitement sp ecial contre ce parasite cryptogami que.

On utilisera à cet effet un fong icide spécifi que du
commerce , aux doses prescrites par les fabricants.

Station Cantonale
pour la Protection des Plantes.

Rédacteur responsable :
3$t f . - G E R A R D  G E S S L I R  J$C

Tél. 219 05 ou 228 60
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Construction en elicne , mélèze ou
autre , essence sur demaude. " . , . . >

__________B____Bp. ~._ . &__ *
--^ .̂ T». S^_^f 

I t i  
'-7  , ' , .

________ -̂ f 7 ^^f - -. * - lilli__s!lil

de 750 à 1700 litres
E tu de et devis par persounel WÈ

ì * • r * V  ̂ ;l''*"?i4 ¦ ' ¦ :.; >, ¦;¦': BS

n wL -*- ** ^^ t̂ftfÉfl ^̂

AGENCE GENERALE POUR LE VALAIS :

/ $&yE'^-4+  ̂f* 
ELECTRICITE - S fON

Une gamme de coloris

et de fac,ons encore inégalée

Robes d'été depuis

Fr. 49.50
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t t̂ t̂ ĴM W ' \ s 

devant 
des piles d'assiettes, vous gardez

fl '¦• '. "|jjjgl ' P.̂ *  ̂ ì \ le sourire. C'est tellement simple: de-
! \ dans — dehors et tout brille à merveille !

B|̂ &k/ Plus besoin de frotter et 
d' essuyer...
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CHEVEUX
Produil brevclé - Nouveau - N cu! pas en venie
sur le marche. Fait pousser , arrcte la chute , òte
Ies pellliculcs et supprimé Ics démangeaisons.
Tous les jeudis He 14 à 19 heures.
Mine ROSSIRE. chez Mme Vve Wirthner , av. de
la Gare , SION.

Le gaz: touj ours p lus moderne
r- 7— .-¦
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*' la cuisinière à gaz moderne est plus sùre. plus
économique et plus belle! Elle et son ancètre . . .

C'est le jour et la nuit

MATERNITE
DE LA POUPONNIÈRE VALAISANNE \ SION

Tél. 2 lf. 66

Téléphone et radiodiffusion dans t o m i »  leu i !,,nnbres
privées ou deni i -privérs

Couvcuse électri que pour bébés prématurés
Appareil dc radi (Utopie



Pour la FETE DIEU
(Jeudi )
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Consommé aux pàtes Consommé aux pàtcs
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Champ ignons a la cròme Poularde du Ilouilan
sur toasl sauce mystère

-k ir
Poularde du Ilouilan , Pommes fri les

sauce mystère *&
ou Saladc

Enlreeóle an Gri l l  *&
*j5r Giace

Pelits-pois fins
au beurre

Pommes frites.

Salade

Dessert à choix

TOUS LES SOIRS CONCERT par le pianiste
virtuose M. CASAGRANDE

(Dimanche, matinée à 15 heures)

Les brasseurs suisses à Sion
7,

Samedi dernier une cinquantaine de maitres
brasseurs et directeurs de brasseries ont visite
le Valais . lis se soni par t ic u lièrement arrè t és ù
Sion où ils ont pu constater que la Brasserie
Valaisanne possedè les i n s t a l l a t i on s  les plus mo-
dernes ex i s tant  actuellement. A près un banquet
niagnil' i quenient servi et la Irad i t ionne l l e  des-
cente à la cave nos hòtes se soni rendus à Chi p-
pis poni* visiter les usines d'aluminium.

Ils sont relournés encbanlés  de leur magnifi-
que tournée en Valais el beaucoup pann i eux
rev iendront chez nous pour dcguster nos ex -
cellents produits .

Concert
de l'Harmonie Municipale

(Coni.) — A 16 h. 45, le jour de la Fète-Dieu, l'Har-
monie municipale de Sion donnera un concert avcc
le programmo suivant :

1. My Régiment, marche, Blackenburg ; 2. Ang elus
des «Scènes Pittoresques », Massenel; 3. Ouverture de
la Chauve-Souris, O. Slrauss; 4. a) Lcs Goyescas, inter-
mezzo, E. Granados; 4. b) Rondalla aragonese, danse
espagnole, E. Granados; 5. L'Amour Sorcier, danse ri-
lucile du feu, M. de Falla; 6. En' travt'C'i{anl la Geòrgie,
Miller. „--( .  

3 '
W

Ce concert sera diri ge par M. Robert Clérisse et aura
lieu dans le jardin de l'Hotel de la Pianta.

L Harmonie organisi- sa sortie annuclle à Zernialt
Ies samedi 23 ct dimanche 24' juin. Tous les amis dc
1 Harmonie se joindron! à nos musiciens. Chacun peni
s'inserire auprès d'un membre de 1 harmonie.

Le Nonce apostolique
à la Fète-Dieu

Son Exc. Mgr Testa , Nonce apostoli que à Berne ,
sera à Sion le jour de la Fète-Dieu ci prendra
part à la grande procession de la fète du Saint-
Sacrement instituée par le pape Urbain IV en
12G4.

Batisseur efeg_ .se ?
OUI, si l'on partici pe à la souscrip tion de
l'CEuvre interparoissiale.

NON , si l'on se retra-nchc derrière des argu-
menls ladies .  ' _¦

OEUVRE INTERPAROISSIALE
POUR LA CONSTRUCTION DES EGLISES

Compie eh. post. I l e  1788, Sion

En souvenir
de la Mère de Don Bosco

Un mon umen t de la Mère de Saint Jea n Bosco
sera erige à Capriglio, da ns le Piémont, sur
l'initiative des anciens élèves du Sa int .  Ce mo-
nument, par lequel on se propose de rendre
hommage aux mères de tous Ics Religieux Salé-
siens et surtout des Miss ionnaires, sera inau-
gurò le 25 nove mbre, prochain à l'occasion du
Centenaire de la mort de la Mère de Don B0S7
co.

OUVERT URE
KBOSQUE « ELYSÉE »

TAIIACS • JOURNAUX • PAPETERIE

Rue des Creuscts E. M01X-COMINA
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Ca Fète-Dieu à Sion
(31 mai 195(1)

ORDRE DE LA PROCESSION 12 à 18 , sur la pente du Séminaire et les autres sur
la place de la cathédràle , où ils se rangeront de

I bon gre dans l'ordre assigné ci-haut.
Tous voudront bien se conformer aux indica-

1. Croix de procession et Enfants de chceur. tions ici données et à celles fournies par MM . les
2. Les éeoles enfantines (Ville et «Dames» en un Vicaires et MM. les Commissaires (rosette jaune

seul groupe); et bianche).
3. Les éeoles primaires des filles , Ville et « Da- Les groupes 1 à 18, ainsi que ceux désignés par

raes s
\ , , lés Nos 23 , 24 , 25 et 32 marcheront 6 de front.

4. Orphelinat des filles. Les Nos 3 et 4 en un seul Ils ye_leront à laisser entre eux un intervalle de 3
groupe; pas au maximum. La distance entre les rangs est

5. Leal e d infirmières. Ecole de nurses ; de un pas sans plus. Les files alignées en profon-
6. Ecole normal e des institutrices. Les No 5 et 6 deur ne devront pas s'écarter sur les places libres ,

en un seul groupe; mais garder leur cohésion.
7. Les éclaireuses ; Poste de secours des samaritains : rue de Con-
8. Jocf , Jecf , Jicf; L'école supérieure de commer- they cours de l'immeuble du Dr Aymon, à coté du

ce et le collège des « Dames»; café du Marche.
9. Les enfants de Marie. Les Nos 8 et 9' en un Départ de la procession à 10 h. 15 .

seul groupe; ]_e parcours de la procession est le suivant : Pia-
lo. Lcs religieuses des différentes communautés; ce de la cathédràle , Séminaire, Av. Ritz , Grand-
l i . Les Dames de Sion; Pont rue de Lausanne, Pianta, Cathédràle.

Aux carrefours et' à la grande fontaine , tous les
groupes s'ouvrent et passent 3 files de chaque có-

12. Les Croisés; les enfants de chceur (costume) ; té des bornes ou de la fontaine.

13. Les élèves de l'Instimi St-Josepb ; Les mères de famille ~ ou autres personnes -

14. loc et Gesellenverein * ne s'introduisent pas dans la procession , ni en mar-

15. Etudiants Suisses* c'le n' ** 'l'^rrèt , leurs enfants étant fort bien ha-

16. Ecole normale des instituteurs ; bitués au Personnel enseignant.

17. Le Collège cantonal; (Les Nos 15 , 16 et 17 en Les amateurs de prises de vue ne doivent en rien

un seul (Troupe)* géner la procession , ni s infiltrer dans les groupes

18. Les scouts 
' en marche ou à l'arrèt.

Tous ces groupes , ainsi que ceux désignés par Signaux : 1. Le premier coup de canon après

les Nos 23, 24 et 32 marchent six de f ron t  sans ex- 9 h* 30 ind
^

u« le
, 

moment de la consécration à la

ception aucune et veilleront à laisser entre eux un messe pontificale , le second le départ.

intervalle de 3 pas au plus , l 'intervalle elitre les 2* Puis Pend<™t la procession au coup de ca-

rangs étant  d 'un pas. non' tous les SrouP es de 1 à 18 s arrètent immé-
diatement se tournent vers le reposoir, sans serrer ,

jj[ en gardant les distances de marche (un pas entre
les rangs , trois pas entre les groupes).

19. Une seclion d'honneur ARS. 27; 3. Au premier coup de clochette (Bénédiction du
20. L'Harmonie municipale; Saint Sacrement) tous se mettent à genoux.
21. Les drapeaux federai , cantonal , gendarmerie , 4. Au second coup de clochette (fin de la béné-

l'étendard de la Place d'armes ; leur garde diction du Saint Sacrement) tous se lèvent , les
d'honneur; groupes de 1 à 18 font demi tour.

22. Un peloton de gendarmes; Tous soni invités à chanter (y compris ceux qui oc-
23. Les Enfants de chceur; cupent les iroltoirs) :

La Schola dcs Petiis Chanteurs, six de front; „ Éventuellement le premier et second coup de
21 . Lcs RR.PP. Capucins, six de front; clochette à chaque reposoir est doublé par un coup
25. Le Clergé. _• 'fa '? de canon.

. , i i ,  ., • u-) Au passage du Saint Sacrement, le public se de-
! l v  couvre , adore. .:nrrf

LE TRES SAINT SACREMENT ".
faut emP ècher les curieux de traverser la prò-

— cession.
porte par S. E. Mgr Adam Sur ja piace de la Pianta sont rassemblés pour

- -"- - la bénédiction du dernier reposoir tous les groupes
• ayant participe à la procession. Ils demeurent à

C p IVI _rr T __* _, #___ 'eur P'ace respective exceptés les groupes 2 . 7 et 18
_ ,. , L, jusqu'à la rentrée , du Saint Sacrement dans la ca-

nonce apOSCOliqUe a Berne thédrale. Les groupes 2, 7 et 18 font la haie de la
26. Un peloton de gendarmes; Planta a, la Cathédràle.

27. Le Haut Conseil d'Etat* **a tàche des Commissaires est ingrate , il faut la

28. Lc Tribunal cantonal; 
' leur faciliter. _ _ _ , , „

29. Les Conseils municipal et bourgeoisial ; Les reposoirs , à l'érection desquels des familles

30. Le groupe des officiers; généreuses se dévouent , doivent ètre une ceuvre

31. Une section d'honneur ;
' commune de piété. Aussi encourageons-nous tous

32. Le Chceur G Haenni*
' nos paroissiens à leur prèter une aide bienveillante

33
'
. Lcs messieurs 

' 
(4 de front) ; (travail , fleurs).

34. Les dames (4 de front) . Nous fetons notre Ro1 '
35 . Lu colonie italienne. Que ce soit une très belle féte !

Une dernière messe sera célébrée en la cathé-
Dès 10 li. Ics pnrticipants aux groupes 1 ù 11 drale 5 minutes après la fin de la procession (12 h.

se réuniront à l'Avenue Ritz et ceux des groupes environ).

Jeunes catholiques
risquerez-vous votre vie ?
Peu après la revolut ion bolchévique, lorsque

le chemin de fer fu t insta llé dans ce rtaines ré-
gions de la Sibèrie , on fi l appel à des équipes
de jeunes communistes qui partirent inimédia-
lenienl .  On avai l  besoin de jeunes hardis , fer-
vents , prèls aux sacrif ices  et résolus mème a
risquer leur vie. Des ouvriers n'auraient pas
accep té Ies conditions de t rava il que le clima t
et les d i f f i c u l t é s  de l'entreprise  imposaienl ; des
forcals  n'y auraient  pas resistè. Seul l'enUiou-
siasnie rév olu l ionnaire de ces jeunes é l ait capa-
ble dc réussir.
Ils I rava illaient pour établir les pon t s, dans

l'eau glacée. Ce fu i une odyssée extraordinaire.
Souvent la congestion arrivait  dès le premier
contac t  avec, l'eau ; un corps s'en allait a la
derive dans la rivière. Immédiatement un autre
volonlaire prenait la place sans hé.sitation et
l'oeuvre avanca'it. Et les chants s'envolaient da ns

le ciel  noir des sleppes glacées.

De nos jours, l'Eglise a besoin, elle aussi , de
jeunes hardis , fervent s el prèts à risquer leur
vie pour fa ire av ancer le Règne du Christ , les

Petits taxis Tourbillon S. A
S I O N

—.30 le km.
Tél. 2 27 08 Service jour et nuit

ponts du Christ, la voie du Christ.  Trouvera-t-
elle ces vo lontaires '? La réponse est a vous,
jeunes catholiques. Etes-vous bien conscients
de .s exigence s de vot re vocati on de chrétie ns ?

« La religion catholique, disait récemme nt
S. S. Pie XII , est essentiellement apostolique.
Celui qui n'éprouve pas cette ardente aspira-
tion, ce désir incessimi tle communiquer aux au-
tres les trésors intimes dc sa foi, ne ré pnml pas
vraiment ù ce quc l'Eglise attend de ses fils dé-
voués » (diseours, décembre 1955).

Toute vie catholi que authent i que esl donc
nécessairement une vie de service. On ne sau-
rait réussir .sa vie sans cette  préoccupation de
servir : servir Dieu et servir son prochain. Re-
fuser de servir , c'esl à coup sur bàcler sa vie
e t dans ce ca s vaud rait -e lle encore la peine
d'ètre vécue ?

¦ù
Ainsi , la question cap i ta te  qui se pose à toni

chrétien sincè re est la su iva n t e : « Comment
serviral-jc Dieu et mon prochain ? » Les ma-
nière .» , de le faire soni multiples, que ce soit
dans la voie commune du mariage ou dans la
voie speciale du PLUS HAUT SERVICE. « Op-
terai-je pour la première ou risquerai-je ma v ie
duns lu deuxième ? »  La réponse à ce l le  ques-
tion est certes une affaire de gràce , mais aussi
une affaire de générosité .

Jeunes gens el jeunes f i l l es  catholi ques, dans
le choix de votre voie de service , sericz-vous
moins va i l l an l s , moins généreux , que ces jeunes
communistes prèts à sacrif ici* lem* vie au pre-
mier appel de leurs chefs ? Pourquoi ne risque-
rlez-vous pas votre vie pour la plus belle dcs
causes T Les àmes, l'Eglise, le Chris! comptent
sur vous. Puissiez-vous ne pas les décevoir !

abbé F. Pralong, S. M.

La belle écriture qui dure

OFFICE MODERNE - Sion - E. Olivier-Elsig

Offices religieux
catholiques

FÈTE-DIEU

Wfflf Jeudi 31 mai

PAROISSE DE LA CATHÉDRÀLE. — 5 li. 30, 6 li.
15, 7 h., ij h., 9 h., messe» basses; 9 li. 30 Office pon-
tifical ; 10 h. 30 , Procession du S. Sacrement ù travers
la ville; 12 h. messe basse et comniunion ; 18 h. 30;
Vèpres solennelle!* ; 20 li. Messe du soir et communion.

PAROISSE DU SACRE-CO.UR. — Jeuili 31 mai :
Solennité dc la Eète-Dieu. 6 h. 30 - 7 b. 15 - 8 li. 15 :
Messes basses. 9 li. 15 : Messe basse. 11 heures : Messe
basse. 19 heures : Messe du soir et communion. Ce
mème soir à 20 heures , pas de bénédiction.

FLEURISTE DE SERVICE. — Jeudi 31 mai , Fète-
Dieu, de 9 beures à 12 li. 30, magasin Scbummacher.

j Dans nos sociétés...
CHCEUR MIXTE DE LA CATHÉDRÀLE. — Ce soir

mercredi 30 mai , a 20 heures précises, répétition an
Grand-Séminaire pour les messieurs (Chceur de la Féte-
Dieu). Jeudi 31 mai Fète-Dieu , l'office pontificai com-
mence à 9 b. 30 précises. Dimanche 3 juin , le Chceur
chante.

SKI-CLUB DE SION. — Dimanche 3 juin , course au
Monte-Leone avec radette. Inscri plions jusqu'à vendredi
soir auprès de M. Cyrille Theytaz , place du Midi. Sion.

A L'ÉCOUTE DE ^^OTTENS

MERCREDI 30 MAI
7.00 La lesoli de gymnasti que. 7.15 Informations. 7.23

Réveil au cinema. 8.00 L'Université Radiophoni que in-
ternationale. 9.15 Emission radioscolaire. 9.45 Trois
compositeurs du XVIIIe siècle. 10.10 Reprise de l'émis-
sion radioscolaire. 11.00 Madame Butterfl y, Emission
d'ensemble. 11.25 Ocluor, Marcel Pool : 11.45 Refrains
et chansons modernes. 12.15 Musi que de Jacques Offen-
bach. 12.25 Le Rai!, la Route , les Ailes. 12.45 Infor-
mations. 13.00 Le catalogue des nouveautés. 13.20 Un
Opera peu 'conno de Rossiuì : Il Turco in Italia. 13.45
Cinq duos pour violons, J.S; Bach. 16.30 Madri gaux de
Claude Monteverde. 17.05 Le feuilleton de Radio - Ge-
nève. 17.20 Prelude à l'heure des enfants. 17.45 Le ren-
dez-vous des benjamins. 18.15 C'était le bon temps !
18.25 En un clin d'oeil. 18.30 Les beaux enreg istremenls
parus en... 1935. 18.40 Enfanls en danger. 18.55 Micro-
Parlout. 19.15 Informalions. 19.25 Inslanls du Monde.
19.40 Diverlissement musical. 20.10 Le Magazine de la
Télévision. 20.30 Concert symphonique. 22.30 Informa-
tions. 22.35 Que font Ies Nations Unies ? 22.40 Un cen-
tre francais de poesie : Coarrazze. 23.15 Fin.

JEUDI 31 MAI

7.00 Radio-Lausanne vous dit bonjour ! 7.15 Informa-
tions. 7.20 Musi que francaise classique. 9.00 Grand-
Messe. 10.20 Les beaux enreg istremenls. 11.00 Emission
d'ensemble. 12.15 Le quart d'heure du sportif.  12.45
Informations. 12.55 Touristes, a vos marqués I 13.05
Pages populaires de Meudelssobn. 13.30 Compositeurs
suisses. 16.30 Vos refrains favoris... 17.00 Iberia , Allie-
niz. 17.30 Ceuvres de composileurs italiens. 17.50 Mela-
ebrino et son orchestre. 18.00 La quinzaine littéraire.
18.30 Le micro dans la vie. 19.15 Informations. 19.25
Le Miroir du Temps. 19.40 Derrière les fagots... 20.00
Le feuilleton : L'Argent. 20.35 Grille et variations. 21.20
Tels qu'en eux-mèmes. 21.30 Concert. 22.30 Informa-
tions. 22.35 Micro-Famille. 23.00 Harry Davidson. 23.15
Fin de l'émission.

VENDREDI ler JUIN

7.00 Pour le ler juin. 7.13 Informations. 7.20 Propos
du matin. 7.25 Deux marchés genevoiscs. 7.30 Petit con-
cert de musique francaise. 11.00 Emission d'ensemble.
12.15 Memento sportif.  12.30 Pour célébrer le ler juin -
12.45 Informalions. 12.53 D'une gravure ù l'autre. 13.20
Une oeuvre de Beethoven. 13.35 Airs à boire et poèmes
sur le vin. 16.30 Musi que fran .aise. 17.00 Le feuille lon
de Radio-Genève. 17.30 Jazz aux Cbamps-Elysées. 18.00
Les cscales du souvenir. 18.20 Tour de Suisse. 18.25 En
un clin d'oeil. 18.40 Johann Strauss. 18.50 Micro-Partou t-
19.15 Informations.  19.25 La silualion interiialiona le.
19.35 Insti i i i ts  du Monde. 19.45 Harmonies lé gèrcs. 20.0i

Contaci , s.v.p. ! 20.20 Le carillon de Saint-Pierre. 20.30
La nique à Satan . 21.50 Genève fète le ler juin. 22.00

Pour le ler juin : CEuvres de compositeurs genevois .
22.30 Informalions.  22.35 Que font les Nations Unies ?

22.40 Musi que de danse. 22.50 Iiistantaués d'un match
international de baskclball. 23.15 Fin.
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Lc vin rouge dc table idéal , à prix raisonnable

En venie dans tous les bous magasins
d'alimenta tion
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/ lî *-JK'!tg_ -_ _____ J_P -̂ : mmWSyìy^ jj ffroSn. *..*' . _ .  " •"-' f flr »— n _ :̂-?:; . ::- V3MSìJ§Ĵ *̂'IS \
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A V I S
Le soiis5 _ i _ . nl"- porte à la connaissance de
son honorable clientèle que dès ce jour
son atelier est transféré dans sou nouvel
immcuble , Creuscts d'en bas.

Emile Amherdf - Menuiserie
PRAT-IFORI- Tél. 2 11 63 S I O N  ,

>- - 1
t : *

Atelier
de Construction - Mécanique

CHÀTEAUNEUF / CONTHEY

1MECDVA L
Tel. 4 31 71 et 4 13 71

Dir. : B. FOLLY tecbn. constr.

Nous exécutons tous travaux de lournage,
fraisage, rabolage, perenge. soudure électri que

et autog ène

Exécution individuelle ou en sèrie
Fabricalion de machines et appareils pour

entrepreneurs

— REVISIONS - RÉPARATIONS, etc... —

Demaiidez-nous des offres ou une visile à
' . domicile

• ,_ )
"i

COMMERCANTS : Votre publi-
cité aura du succès dans La « FEUILLE
D'AVIS DU VALAIS » qui a le plus
grand nombre d'abonnés à Sion et

dans le Centre du Valais
i

mm
FILTRE

Sans eau , pas de j ardin
Pas de Jean-Louis sans Virg inia

MU ^^MWmim

avec ou sansf ilire

un produu Burrus

A Le Village International
V$ d'Enfants Pestalozzi
HT A fait ses 10 ans
li ; Vente d'insignes 1/2 juin

TOUTES LES ANNONCES M
DOIVENT ETRE APPORTEES

LA VEILLE DU TIRAGE
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CANTON*<3 *DU VALAIS
Un magistrat valaisan

preside l'assemblée
des délégués de la fondation

suisse «In Memoriam »
à Fribourg

Celle association suisse, présidée actuellement
par M. le Conseiller d'Etat Marcel Gross , vice-
président du Gouvernement valaisan , a tenu son
assemblée generale annuelle dans la salle du
Sénat de l 'Université de Fribourg, samedi le
26 courant.

Dans un rapport très intéressant , M. Gross a
rend u compte de l'activité du comité centra i et
analysé les tàches accomp lies par Ies différen-
tes sections eantonales. Nous relèverons de cet
exposé un chiffre impressionnant : « In Memo-
riam » a reparti en 1955 la somme de francs
163.591,75 en secours divers aux familles .des
soldats morts au service de la Patrie. Les sec-
tions ont , d'autre pari , organisé et assume la
responsabilité de p lusieurs colonies de vacances
pour les orphelins. Ces actions donnent une idée
du dévouement dont font preuve les Comités
qui doivenl d'abord obtenir les ressources et
ensuite app lique!* les secours.

M. le Conseiller d'Etat Gross a invite les dé-
légués à tenir leurs assises de 1957 en Valais.
Il nous séra sans doute donne de suivre de
plus près, à cette occasion , l'activité de cette
association qui poursuit un but  d'entr 'aide fort
sympathique.

SIERRE
Bravo, mon general

Samedi soir sur le quai de la Gare de Sierre,
les pupilles de la Section attendaient la Section
invitée, celle de Miinchenstein. Bàie , lorsque des-
cendant du train , le general Guisan s'avanca et ,
se souvenant qu 'il était honoraire lederai de la
SFG, passa en revue les jeunes gymnastes sierrois
et bàilois et gratifia chacun d'une cordiale poignée
de main. Joli geste dont se souviendront toujours
ces jeunes garcons.

AYENT - ST-ROMAIN

75e anniversaire
de la Soeiété de Chant

(Coni.) — En 1863, le Chanoine Fardel, Cure d'Ayent ,
construisait l'église paroissiale et, quelques années plus
tard, la dotali d'orgues toutes neuves. Des chantres se
groupèrent pour y chanter les offices reli gieux ct en
1881 formèren! le premier chceur paroissial compose dc
16 membres actifs . Vouée d'abord uniquement au plain-
chant, cette Sociélé se transfo rma peu à peu en chceur
d'hommes à 4 voix e! dès 1922 se produisit à toutes
les manifestalions communales et régionales. Elle prit
part avec succès à tous les festivals du groupement du
Valais centrai et cueillit dcs laùriers avec divers con-
cours cantonaux de chants religieux et prolanes . La
Soeiété qui groupe actuellement 60 membres actifs
fut dirigée successivcnient par le Rd Cure Jean, Vic-
tor Morard, Pierre Blanc, Basile Bcney, Raymond
Blanc et Armand Blanc, encore en fonction.

Ce 3 juin 1956, toute la population d'Ayent cntou-
rera la Soeiété jubilaire ct 11 Sociétés de Chant ,
Chceurs d'hommes et Chreurs mixtes, viendront s'y
joindre pour rendre honnnage à la « Concordia ». Un
grand corlège conduit par la fanfare « l'Edio du Ra-
wyl » defilerà dans les rues dc St-Romain et unc Messe
speciale sera chantée par lc Chceur d'hommes dc Lens.

L'après-midi esl réservée aux diseours officiels et
aux produetions dcs Sociétés invilées. Ce sera une
magnifi que journée d'harmonie et de féte dans un ca-
dre pittoresque et combien synipathiquc. R.B.

La proie pour l'ombre
Chacun connait la fable du chien qui , voyant

dans une rivière se refléter , grossi par le reflel
de l'onde , un beau morceau de viande, se pre-
ci pita dans l' eau pour .rattraper et n'accrocha
que le néant.

Il en est un peu ainsi de maints  citoyens dans
la période de prospérité actuelle. Nous vivons
en effet une epoque où chacun cherche à reti-
rer le maximum d'avantages de la « supercon-
joncture » , mais la question reste de savoir si ,
en def in i t ive , l'avantage ne se transforme pas
en invoncénient ou n'est pas pour le moins an-
nulé après un cerlain temps. Des augmentations
de salaires onl été accordées ou sont , aujour-
d'hui , I' objet de revendications. Les product eurs
de denrées agricoles ne veulent  naturel lemenl
pas rester en arrière et formulent  de nombreu-
ses réclamations.

Il est evident quc l o n  ne peut que se réjouir
de toute augmentat ion de revenu dont bénéfi-
cie le citoyen. Plus le revenu national s'élève ,
plus l' ensemble de la population voit monter
son standard de vie. Mais ceci à condition qu 'il
s'agisse de revenu réel, c'est-à-dire d'un reve-
nu effectif et non simplement nominai. Or, cha-
que fois qu 'il y a augmentation , qu 'il s'agisse
de prix ou de salaire , se profile à l'horizon la
menace d'une dévalorisation dc la monnaie, la-
quelle , cn definit ive , n 'apporte à personne quoi
que ce soit de plus.

En réalité , tout est cn ce domaine une ques-
tion de mesure. Mais c'est justement ce doni la
politi que federale a le p lus de peine à faire

¦fhakheur t B qua/ite \

negai igM sante

preuve. Selon le sage, le grand législaleur
d'Athènes , l'avait déjà dit , dans* ses « Frag-
ments » : « Rien n'est plus difficile , dans l'art
de gouverner , que de maintenir la juste mesure,
qui ne dépasse ni d'un coté ni de l'autre Ies
limite s du raisonnable » .

ASPE.

Les dégàts du gel
et les producteurs

Réunis en séance le 26 mai les membres du
comité U.P.V. de Saxon ont étudié la situation
telle qu 'elle se présente en ce triste printemp s
1956. Ils ont constate que la totalité de la ré-
colte d'abricots au coteau a été anéantie , de mè-
me qu 'une grande quanti té  d'arbres surtout dans
les hauts.

Beaucoup de fraisières ont été totalement
anéanties , d'autres présentent des vides de plus
de 50 %. De plus loutes Ies p lantations d'au-
tomne ont été détruites. Au cas où des subsides
seraient envisagés pour les producteurs de frai-
ses, il serait indispensable d' effectuer une en-
quète sérieuse avant la récolte ; car dès le mois
de juillet une pa_ *tie des fraisières trop handi-
cap ées seront tournées et les autres seront re-
garnies avec de jeunes p.lants.

Si l'on considéré que la culture de l'abricot
et de la fraise représcnte la plus grande partie
du revenu de.s agriculteurs de notre commune,
l'on peut dire que leur si tuation financière de-
vient extrèmement pénible.

Des députés de divers partis ont déjà depose
des interpellations au Grand Conseil ; nous es-
pérons qu 'ils seront tenaces ; le Conseil d'Etat
et le Conseil federai peuvent s'ils sont guides
par des princi pes chrétiens de solidarité envi-
sa-ger Ies mesures suivantes pour les producteurs
valaisans travail lan t  dans le cadre de l'exp loita-
tion familial e : 1. Subsidier les cas les plus gra-
ves de pertes d'arbres fruitiers , de fraisières ou
autres cultures ; 2. Hausse des produits agri-
coles ; 3. Prèts sans inlérèts remboursables en
10 ans à tous les producteurs travaillant ration-
nellement dans le cadre de l'exp loitation fami-
liale.

Les producteurs valaisans ne sont pas respon-
sables de leurs situations difficiles ; les impor-
tations ont trop souvent réduit le salaire du
paysan au-dessous du minimum vital et ce der-
nier se trouve de ce fai t  sans réserve financière
mais très endetté avec des cultures bien com-
promises par les gels de février.

Le comité U.P.V. de Saxon remercie très sin-
cèrement tous ceux qui ont participe à la sous-
cription en faveur de ceux qui ont défendu la
cause de tous les producteurs. La souscription
est importante ; elle continue et nous ne doutons
pas que tous ceux qui savent l'importance de
notre lut te  voudront y partici per. (Ch. post. II e
5.315).

Union des producteurs , Saxon.

«SI POSSIBLE DE NOUVEAU
NOTRE CHERE TOINETTE »

C'est ce qu 'écri t à Pro Juventute une famille
de chez nous. Elle s'est beaucoup attachée à la
fi l le t te  qu 'elle avait accueillic gratuitement l'an
dernier. N' oublions pas toutefois que de nom-
breux garcons ont également besoin de vacan-
ces. Nous vous prions de bien vouloir adresser
vos inscriptions aux secrétaires PRO JUVENTU-
TE de district et de commune, aux sections de
l'Alliance suisse de.s Samaritains ou directement
au secrétariat general de Pro Juventu te , See-
feldstrasse 8, Zurich 8, télép hone 051 - 32 72 44.

Merci d'avance !
Pro Juven tu te  et Secours aux Suisses.
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Pourquoi ce tapage !
Depuis quel que temps l 'Union suisse des coo-

pératives de consoinniations (U.S.C.) à Bàie ,
mene une campagne tapageuse pour essayer de
faire eroire que Ics coopératives paient p lus
d'imp óts que le commerce prive !

Cette campagne a été cer ta inement  déclanchéc
par le dé pòt du rapport  de la Commission d' ex-
perts désignée par le Conseil federai ensuite de
la motion Piler demandant une imposit ion équi-
table de toules les entreprises commerciales.

Le rapport des dits experts conclut à l' exis-
lence de privilèges en faveur de.s coopératives.
Ils formulcnl  diverses propositions en vue d'une
p lus juste imposition.

Ces experts  sont des personnalités de haute
valeur el d' une integri le  absolue. S'ils ont con-
clu à l'existence de privilèges en faveur des coo-
pératives , c'est bien qu 'ils Ics ont constalés
d' une facon i r ré fu lab lc

Ces privilèges cxislent non seulement sur le
pian federai , mais aussi cantonal. C'est ainsi
que notre loi prévoit à l'art. 46 que le taux
maximum applicatole aux coop ératives est de
7 % du revenu imposable alors que ce taux va
jusqu 'à 12 % pour Ics autres entreprises.

Le canton de Berne vient de modifier sa loi
fiscale de manière à pouvoir taxer plus juste-
ment Ics coopératives. De l'aveu mème de la
coop erat ive  de Berne , celle-ci aura , en vertu
dc la nouvelle loi , à payer Fr. 50.000.— de plus
d' imp òt 1 Dès lors , comment ose-t-on pretendile
sans rougir que les coopératives ne bénéficient
pas de privilèges ?

Tonte celle tapageuse campagne n'a-t-elle pas
pour but de chercher à influencei* les dé putés
aux Chambres fédérales en vue de la discussion
prochaine du rapport des experts ? Tout cela
manque d'objeclivité. Au reste , une soeiété qui
se prévaut du princi pe de l' enlr 'aide , ne dcvrail-
elle pas avoir à cceur de payer sur une base
équilablc son dù à la colle ct ivi té  !

Union valaisanne des arts et métiers.
Union commerciale valaisanne.

Le Cinquantenaire de la Caisse
Cltrétienne-Sociale

Un jubilé organisé d'une facon
impeccable a mis en relief

les étapes d'une belle oeuvre
d'entraide sociale

Un demi siècle d'existence , ca compte pour
une association telle que la Section sédunoise
de la Caisse chrétienne-sociale. Faite d'étapes
mouvementées cette réalisation sociale en arri-
vo à un stade avantageusement reconnu , notam-
ment dans le domaine des prestations. Cette po-
sition d'avant-garde a été acquise gràce à des
hommes d'une trempe exceptionnelle qui ont
poursuivi les efforts non récompensés de M.
l'abbé Jean Follonier, un des pionniers de l'oeu-
vre. Si la cité fu t  ingrate envers cet abbé
mal compris , relevons tout de suite que les di-
rigeants actuels de la Section ont su , avec beau-
coup de délicatesse , réparer de nombreuses in-
justices en associant ce prètre au jubilé du cin-
quantenaire.

Cette féte a été un peu celle du pionnier. Il
fut I'objet de nombreux hommages rendus à
son activité et à son désintéressement.

Le banquet , servi à l'Hotel de la Paix , di-
manche à mid i, a été le prétexte à une rencon-
tre amicale de.s pionniers , des personnalités qui
ont marqué de leur empreinte l'activité mi-cen-
tenaire de la Caisse chrétienne-sociale , et de
ceux qui lui consacrent un temps précieux.

M. Albert Antonioli prèside la Section depuis
1937. Pendant cette période il fut seconde jus-
qu 'en 1943 par M. Leon Wirthner et depuis cette
date par M. Theo Salamolard dont le dévoue-
ment est admirablc. M. Theo Salamolard a droit
à la plus profonde reconnaissance des assurés.
La mème gratitude est valable pour son épouse.

Revenons au banquet puisqu 'à l'issue de ce-
lui-ci , M. Albert Antonioli a eu le privilège de
saluer la présence de M. Dr Oscar Schnyder,
conseiller d'Etat , Mgr , Grand, représentant du
diocèse , M. Roger Bonvin , président de la ville,
M. Rap hael Brunner , révérend cure de la pa-
roisse de la cathédràle, les représentants de
l'Administration centrale de Lucerne, les an-
ciens présidents de la Section MM. l'abbé Jean
Follonier, Dr Henry Wuilloud , Maurice de Tor-
rente , Willy Amez-Droz , et Dr E. Scheuer, les
anciennes caissières Mlles Berthe Iten et Laure
Sartoretti , etc.

Des remerciements ont été adressés à Son
Exc. Mgr Adam , Evèque vènere du diocèse de
Sion , qui , la veille , a célèbre un Office pour les
membres défunts et qui a prononcé une alloeu-
tion fort appréciée.

Nous ne pouvons pas citer tous ceux qui fu-
rent cités à l 'honneur , mais M. Albert Antonioli
n 'oublia personne.

Envers les defunta il eul une pensee... pour
no'hs * rappeler quels furent leurs mérites.

Enfin , les organisateurs du jubilé, Mme et M.
Salamoiarci , Mme Joseph Michaud , Mme et M.
Wirthner , MM. René Jacquod , Robert Mayor,
Seewer et Zermatten eurent leur part de féli-
citations.

Promu major de table , M. Seewer a remp li
ce ròle avec beaucoup d'à-propos en donnant
la parole à MM. Schnyder, Froidevaux , de la
Direction centrale , Amez-Droz , Follonier, abbé,
Roger Bonvin et Bachmann.

Ils ont , tout à tour , adresse des compliments
à la section jubilaire , redit les mérites des diri-
geants successiti, rendus de vibrants hommages
et témoigne beaucoup de reconnaissance au co-
rnile actuel.

Au noni de la Direction , M. Froidevaux a
ajouté ses vecux les p lus sincères en souhaitant
à la Section un développement toujour s
p lus fort , groupant dans son inst i tut ion une
plèiade de sociétaires qui comprennent toujours
mieux le bienfai t  dc la mutual i té  et de la soli-
darité.

LA SOIREE RÉCRÉATIVE
Le mème soir ¦— au profit des malades —

nous nous rctrouvions pour assister à un spec-
tacle varie et de qualité.

Quelques jeunes gens ont forme un orchestre
qui a le don de nous distraire en mème temps
qu'il nous entraìne dans le sillage de Sydney
Bechet.

C'est ensuite le « Qualuor de la Schola » qui

Ca se voit

fait  apprécier quel ques « Negros spiritual » et
d'autres arrangements interprètes avec une maì-
trise qui nous fait  regretter la prochaine dis-
pari t ion de ce groupe particulièrement au point
et capable d'affronter les auditeurs les plus exi-
geants.

M. Theo Amacker a transmis à son fils Ra-
phael une technique adroite qui lui permei de
succèder dignement à notre joueur national de
tympanon. Le jeune hack'bretti ste fut  Iongue-
mcnt app laudi.

Les ' Petits Chaussons » de Ciletle Faust ont
joliment défendu un art peu connu en Valais :
la chorégrap hie. Conscients des. mouvements
qu'ils exécutent les petits rais font  preuve de
gràce et de soup lesse. Ciletle Faust a raison de
poursuivre cette exp érience. Quel ques jeunes
filles ont dépassé les rudiments de cet art et
nous laissent espérer la formation d'un corps
de ballet sous l' experte direction de leur mai-
tresse qui joint  à son talent une bonne dose
d'oplimisme.

La seconde partie du programme a été con-
fiée à M. Maurice Deléglise pour la présentation
de son fameux Western qui a bientòt fait le
tour du Valais avec le mème succès. Le public
esl tenu en haleine par ce spectacle peu banal
qui crepile dans une atmosphère intelligemment
recréée par un homme qui a le sens du théàtre
et qui s'y consacre corps et àme en communi-
quant sa fiamme à une jeunesse trop souvent
ignorée par les ainés.

C'est au fond des caves de la maison Gilliard
qu'onl retenti Ies derniers échos de ce jubilé
vécu comme une aventure fertile en rebondisse-
ments , en succès, en gioire et en dévouement.

f- -g- g-

RADION LAVE PLUS BLANC !

Oh ! Hisse !
O.I.C.E.

(EUVRE INTERPAROISSIALE
POUR LA CONSTRUCTION

t>ES EGLISES

Quelque part dans la plus grande ville
de Suisse, ainsi en a voulu lc Concours
que chacun connait , une étude d'archi-
tecte, que l'on dit étre une dcs meilleu-
res dc notre pays en matière dc cons-
tructions religieuses, travaillé au projcl
d e f i n i t i ,  de l'église dc la paroisse du Sa-
cré-Cceur.

Gugeons quc ce projet nous sera bien-
tòt communiqué ct qu'il cnchantera Ics
uns et les autres.

Après quelques mises au point, Ics
mlscs en soumission. Chaque entrepre-
neur espèrc légitimement étre le cons-
tructeur de ce monument religieux. Bàtir
une maison de cette importance. Bàtir
la Maison. La Maison de tous. Bàtir la
Maison dc tous. Bàtir la Maison de Dieu.
Fierté légitimc qui comble une espérance
qui ennoblit.

Mais un bureau d'architecte avec un
bureau d'entrepreneur ne font pas unc
église...

L'église, pour étre réussie, pour ètre
une vraie église, ne peut étre que la
Maison de tous. Elle cst la Maison de
tous, parce quc tous la construiscnt. Non
pas que chacun de nous prennent la
trucllc , combien savent la manici* , mais
chacun apportant le maximum de son
aide financière, anime véritablement la
trucllc, la bétonneuse, lc montc-charge,
etc...

Et nous conslruisons cette Maison
unique...

La Maison de tous et dc chacun...
La Maison de Dieu.

A partir du 10 juin, tous ceux qui n'ont
pas fait dc versement recevront à nou-
veau unc visite des responsables de quar-
tier pour les invitcr à participer de leur
mieux u ccttc oeuvre unique.

• C. C. P. H e  1788

Mgr Bigirumwam.
l'évèque noir qui a consacré
Mgr Perraudin, sera à Sion

(Com.). — Vendredi soir , lendemain de la Fète-Dieu ,
le publié de notre ville aura l'occasion , sans doule uni-
que , d'entendre à 20 li. 30, à l'Hotel de la Pianta , S.E.
Mgr Bi girumwami , l'évèque qui consacra récemment
notre compatriotc valaisan M gr Perraudin. Nombreux
sont ceux qui se déplaceraicnt seulemen t pour voir l'évè-
que à la prestance nohlc et sp lendide , vraiment royale.
quc les p lni i i i .. nous laissen! deviner. Il sera encore p lus
caplivaut et précieux de l'écouter nous dire ses Confi-
dences ct Souvenirs.

L'ime dc nos frères africains apparati dc mieux cu
mieux hors (les nai'ves images eonveutionnelles. L'Afri-
que s'évcille , l'Afri que s'émanci pe. Un film sonore eu
couleurs (cour! mélragc ) sera présenlé en fin de séance
par Sceur Maurice d'Agatino, va laisanne Irès versée dan.
Ics problèmes dc l'Islam africani.

Pour lo nombreux public , qui gràce,aux conférence.
du Centre Missionnaire vit avec l'Eg lise et le monde e 11
marche , ce Sera sans aucun rimile , une soirée plcinemenl
réussie , cclairanlc et réconforlanle.
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« TREIZE ÉTOILES » DE MAI
La belle revue valaisanne vient de sortir, à l'occa-

sion du printemps rhodanien et de la visile prochaine

que la presse inlernalionale va Taire à Sion, un numero
d'une ampleur ci d'une richesse exceptionnelles.

Plus aliondammenl illustre encore que de coutume,
ce numero de 48 pages — qui constituera une heureuse
surprisé pour les abonnés — renfenne de splendides
reportage, sur les plus belles régions du canton , avec
um- sèrie de. photographies inédites.

Outre ses chronique* habiluelles, louchanl notam-
ment le tourisme, les arts, l'economie regionale, les
sports, il consacré d'abondantes pages au cinquante-
naire du tunnel du Simplon, avec un récit originai du
premier passage de ce col en automobile, aux souve-
nirs du premier survol des Alpes par Bider, à l'actua-
lité , aux manifeslalions musicaies, au rallye suisse des
campeurs à Bouveret, etc.

Le tradilionnel concours, avec sa formule nouvelle et

sa riche dotatimi de prix, n 'en a pas élé oublie pour
intani.

Ce numero vraiment special de « Treize Étoiles »
_ qui sera distribué aux nombreux journalistcs de
lous pays venant visiter le nutre — constitue à lui seul
un document que Valaisans et amis du Valais devraient
saisir l 'occasion de se procurer.

En vente dans tous les kiosques au prix habituel de
Fr 1.— 'e numero ; abonnement annuel : Fr. 10.—.

« GUIDE GASSMANN »

Le « Guide Gassmann », que l'on appel l i -  à ju- . t r  titre
le plus petit  des grands horaires, cherche continuelle-
mi ' iil  a améliorer sa présentation et son contenu, afin
de rendre les services que l'on attend de lui. Après
avoir , il y a peu de temps, choisi pour ses chiffres un
caractère moderne et très l isihle ; après avoir perfec-
tionné sa disposilion afin de f a c i l i t e r  les recherches, il
donne , dans sa nouvelle édition les principales corres-
pondances pour l'étranger.

Le « Guide Gassmann » est le seul horaire suisse qui
fournit ces correspondances internationales. Cette in-
novation la hienvenue, a rendu plus populaire encore
l'horaire à couverture rouge que l'on apprécié parce
qu'il prend aisément place dans la poche des messieurs,
qu'il n'encombre pas le sac à mains des dames et qu 'il
est, en dépit de son petit format , complet. L'édition d'été
qui vient de sortir de presse compte 560 pages. Elle
donne toutes les stations du réseau des C.F.F., des lignes
lecondaires , des funiculaires et des bateaux, ainsi que
Ics princi pales correspondances pour l'étranger.

La nouvelle édition du « Guide Gassmann », valable
du 3 juin 1956 au 29 septembre 1956 est en vente aux
guichets et aux kiosques des gares, dans les papeteries,
lihrairies et chez l'éditeur W. Gassmann, à Bienne, dès
mi-di , 29 mai 1956. '-. *

HORAIRE « LE RAPIDE »
Son ingénieux répertoire découpé correspondant à

tuie classification regionale des lignes, aitisi que son
pian numéroté en font  le petit  horaire de poche clair,
facile à consulter et d'un maniemeut extrèmement pra-
tique.

Des chiffres modernes, des observations bien dispo-
lées, une rédaction minutieuse contribuent c la i rement  à
IMI succès croissant. - ... .... .. .

FIDELITE AUX CHOSES EPROUVEES

On sai! que le Suisse esl fort attaché aux choses du
passe qui ont fait leurs preuves. Le numero de mai de
li revue «Das Ideale Heim» (édition Schònenberger S.A.
ì Winterthour) s'occupe avec beaucoup de compréhen-
sion de ce trait  de. caractère. A còte: dc très belles
maisons (architecte Ulrich Muller, Baden) dont les
inlérieurs sont ornés avec goùt de meubles de style,
la maison M u n d i o , Zurich, présente sa spécialité, des
pièces de mobilier antique. Celui qui possedè des meu-
blé, de famil le  Irouvera toujours dans cette maison
la possibilité de combler les vides si l'une ou l'autre
pièce de son patrimoine avait disparu au cours des
temps.

Un article sur des lampes de jardin annonce. l'ap-
piccile de l' été ; ces sources de lumière, riches de for-
mes el aux nombreuses possibilités d'applications, sont
rcprésentées par de simples champignons lumineux,
mais aussi par de hauts candélahres et des réflecteurs
faisant rcvivre dc nui t  des miroirs d'eau. Bien des
•maleurs de jardin se laisscront inspircr par cet arti-
cle. La technique du luminaire vieni aussi de s'enri-
chir d'appliques Iransparentes en bai-élite cadrant par-
faitement avec un home moderne. Un intéressant ex-
posé s'occupe de la fabrication et de l'utilisation de
Pavés en verre, toujours plus appréciés cornine parois
rilrées et moyens d'isolation. Celui qui alme Ics «de-
lails» se plaira à eonsuller la bolle aux lettres et les
nombreux textes qui complètent ce Cahier instructif.

A vendre pour cause de
départ limi

piano brun
en très bon éta t , cadre
de fer , cordes croisées.
Facililés de paiement.

S'adresser sous chiffre P
7659 S à Publicitas, Sion.

I

sommelière
debutante ou I tal ienne
•cceplée el une fil le dc
ménage , environs de
Sierre. Tél. (027) 4.22.10.

Cordonnier ayant  plu-
neuri année de prat i que
«lerche place dans

cordonnerie A toner tout de mite
r,,,. - | . face au nouveau bàtientree de suite ou date _
à convenir. ment de8 P°9te§

E«ire sous chiffre  P _I_ _____¦____ .__
7«27 S a  Publicitas , Sion. 0̂1110 ^

Fo_-V.iv. non meublée. indé pen-
C'«UIIC dante , cnsoleillée, avec

dn «_» _?__ balcon , conviendrait aus-
U" HieriQge si pour bureau. Prix Fr.
.L,, , . , , 35.— par mois.«lerchce pour heures à
"nvenir . Tel. 2.27 37 Tél 2 25 27

M A G A S I N  H. DUC - RUE DU RHONE 19. SION
Confiture aux abricots Fr. 1.90 le kg.

M̂M____.-¦----------------- .------- ¦¦-I.....M _B....MH.....M -BHHHH.HHHM_______

Jeune homme
de 18 ans, ayant termine
son école de commerce,
avec quelques notions
(l ' a l l emand .  cherche' pla-
ce dans bureau, de préfé-
rence à Sion. Entrée ler
aoùt.

Offres écrites sous chif-
fre P 7582 S à Publici-
tas, Sion.

Agents
demandes pour acquisi-
tici! carnets d'épargne
meubles et trousseaux.
Gain très intéressant
rimimi- activité fixe ou
accessoire.
Offres sous chiffre P
7612 S à Publicitas, Sion.

Maison de la place de
Sion cherche un

locai
en guise de dépòt , dimen-
sions minimum 6 x 4 m.
Faire offres écrites au
bureau du journal sous
chiffre 1.782.

Perdu
aux Mayens de Sion, di-
manche 27 mai, porte-
monnaie en cuir rouge.
Prière de rapporter con-
tre récompense au bu-
reau du journal sous chif-
fre 1.781.

Trouve
mont re  - bracelet homme,
place des Sports.
Reclamar Camille Rudaz,
ancien Stand, Sion.

Tea-room
jeune dame , dans la tren-
taine, présentant bien, de
toute confiance, cherche
place dans tea-room, à
Sion ou environs.
S'adresser au bureau du
journal sous chif. 1.780.

On cherche à louer

appartement
de 5, éventuellement 4
pièces, avec confort. En-
trée immediate ou à con-
venir.
S'adresser au bureau du
journal sous chif. 1.783.

A louer à Sion

appartement
de 3 1/2 pièces.

S'adresser par écrit au
bureau du journal sous
chiffre 1.784.

A vendre
Salle à manger en acajou
m a r q u e t é  ( d e s s i n  d e
fleurs) convieni pour
chalet — Armoire à giace
en acajou sculpté —
Chambre à coucher a un
lit ; matelas et sommier
crin de cheval — Lit a
une place en bois jaune
avec matelas et sommier
en crin de cheval —
Grand bahut sculpté ( i t a -
l i e n ) .  motif Renaissance.
Tous meubles très Soli-
dea, soignés.
Tél. (027) 5.01.18.

Chalet
2-3 lits, 1 lit enfant , cher-
che pour aoùt. Valais
Central. Tél. 2.27.37.

potager
bois 2-3 trous. Tél. 4.52
77 a Nendaz.

t 
Vespa...

Vespa...
Vespa...

votre scooter !

E. BOVIER - SION

A. Tourbillon

t 

ék
La belle confi*, l'ioti

¦

A vendre

fourneaux
d'occasion à 2 e! 3 troii
trous, avec bouil lot te .
Rebord Oscar , serrurier
Sous le Scex , Sion.

On cherche a louer petil

locai
Tel. 2.14.74.

Jeune personne de toute
confiance, prendrait en
pension, dès le ler juil-
let ,

enfants
i partir de 5 ans, Val
d'Anniviers.
Renseignements au No
2.12.19.

L'entreprise Bas ta rd i  et
Dubelluy, gypserie - pein-
ture, Sion , engagerait de
suite, un

manoeuvre

A louer ;i de bonnes con-
ditions, 8 Conthey, villa-
ge de la plaine, petit

appartement
comprenant une grande
chambre, cuisine, salle de
bain , W.C.
Adresser offres sous chif-
fre P 7614 S à Publicitas,
Sion.

A vendre

Renault
4 C.V. en parfait  état.
Fr. 2.800.—
S'adresser a Publicitas
sous chiffre P 7615 S.

Nous cherchons

garcon-livreur
habile et débrouillard.
S'adresser par écrit sous
chiffre P 7611 S à Pu-
blicitas, Sion.

Occasions
avantageuses

à vendre :
1 MERCEDES, Type 220
A, modèle 1955, 26.000
km.
1 MERCEDES, Type 180
D, Diesel modèle 1956,
3.600 km. '
1 CHEVROLET, modèle
1952.
Les trois voitures sont en
parfai t  état de marche.
Event. échange contre
VW ou Opel-Record.
S'adres. : Garage Meich-
try, Tourtemagne. Tél.
(027) 5.30.26.

lard.n
de 800 toises à vendre à
Wissi gen. Urgent.
S'adresser sous chiffre  P
7594 S à Publicitas, Sion.

_____I_____U____I_^^
Un sac en plastique avec 2 12 kg.

g. de pates délicieuses 3
I Gala + Napoli ¦%

.2 Valeur réelle 6.50 ('aiiIW £^1 *
2 Vous payez 4.90 |/^\J3l 2.
0 Votre bénéfice 1.60 X" /  f
C Place du Midi 
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matériel d' organisation :
• RUF-PORTATIVE

• machines comptables
RUF-INTROMAT

• RUF-INTROMAT
à totalisateurs

• RUF-INTRACONT

• machines à additionner
KIENZLE

• fichiers et contròlés
RUF-POLYSCOPE

Chaque visiteur aura la possibilité, à cette occasion,
d'obtenir des renseignements de source competente
sur n'importe quel problème de comptabilité et d'or-
ganisation.

N' oubliez pas de réserver le

SION : Hotel de la Pianta : Ven-
Lleu d'exposition:

dredi ler juin , 10-19 h. 30. Sa-
' .I
I medi 2 juin , 10 - 15 heures.

Nous nous réjouissons de vous sou hai ter la bien ven uè.

COMPTABILITÉ RUF SOCIÉTÉ ANONYME

A 

15, rue Centrale, Lausanne
Téléphone (021) 22 70 77

ORGANISATION
vendeuse

sérieuse, si possible parlant  allemand , demandée
par magasin de Sion. Place stablc de confiance.
Entrée de suite ou date à convenir.

Écrire en donnant  références et prétentions à
Publicitas Sion sous chi f f re  P 7.648 S.

_ _ _ _  - ..

| Demandez les 2 succès i
sur disques

• Je vais revoir ma blonde \
j chante par J. Hélian l

Arrivederci Roma chante italien J
| chante en francais i

tf f aàeq&ZZl)
w ^̂ "<— &ci_.

LA MAISON SPÉCIALISÉE EN DISQUES ì

f _ _ _ _  C

Chalet
aux Mayens de Sion
(Est), à vendre meublé

à de bonnes conditions.
5 chambres à coucher,
cuisine, hall vitré, eau de
source, cuisinière élec-
trique, grande terrasse, et
poulailler.

S'adresser par écrit au
bureau du journal sous
chiffre 1680.

On prendrai t  en estivage
une ou

deux vaches
laitières

pour Mayens et monta-
gne, jusqu 'au 15 octobre.
S'adresser chez Lucien
Vui gnier, Champlan.

G U E R R E
AUX MITES

Nap litaliue houles et pou-
dre. Trix li quide et pou-
dre. Clilorocamp hre. Pa-
i - a i l i e l i l o r l i e i i / n l  - Feuilles

SACS « PLASTIC >.
Mitol , etc, etc.

^̂ M ̂  ___B_i_________L___________J_____

A louer au cenlre de la
ville

appartement
modeste. 4 chambres et
cuisine. Très ensoleillé.
S'adresser par écrit sous
chif f re  P 7610 S à Pu-
blici tas .  Sion.

Wll MIMailBW.llB-----_____B_______________________i

Très belles occasions

MEUBLES A VENDRE
PLUSIEURS CHAMBRES A COUCHER
COMPLETES modernes et non modernes, à

deux lits et avec grands lits

Diverses  chambres à coucher simples, noyer,
cerisier, acajou , etc...

TROIS MAGNIFIQUES CHAMBRES A
COUCHER MODERNES noyer et frène

d' oli v i t i  absolument ù l'èia! de neuf

PLUSIEURS SALLES A MANGER
COMPLETES, riches et simples

Une magnifique seulptée très richement
Renaissance

DIVERS MOBILIERS DE SALONS
Bibliothèques, dressoirs, dessertes, tables à
rallonges, chaises, fauteuils, canap és, divan s,
ottomanes, armoires a glaces à 1, 2 et 3
portes, très grandes armoires à glaces, tables
rondes, ovales et carrées, secrétaires, com-
modes, lavabos marbres et glaces, canap é et
2 fauteuils  simili cuir pour une salle d'at-
tente ou hall. Quantité de grandes glaces.
Machine a coudre a pieds téte rentrante.
Quantité de bons lits bois complets à 1 et
2 places Ls XV noyer et autres. Lits ju-
meaux , lits Iaiton , Meubles ordinaires : Lits,
tables de nuit , tables, buffets, commodes,
loilettes, tables fer et chaises pliantes. 1.000
chaises neuves pour cafés, reslaurants, hò-
tels, pensionila I. 300 jolies chaises d'occasion.

30 bois de lits seuls, porte-habits, etc...
BEAUX MEUBLES DE STYLES

ET MEUBLES ANCIENS
Commodes, secrétaires bois de rose Ls XV,
tables, glaccs, fauteuils, berg ère ... vitrines,
meubles Ls-Philippe, lit canne Ls XV 2

places

CHAMBRES A COUCHER : Une très belle
« Empire acajou, décorée de riches bronzes

ilurés

DIVERSES marquetées, eie...

CHEZ

Jos. ALBINI - Montreux
18 Avenue des Alpes - Téléphone : 6 22 02
(Le Jour de la Féle-Dicu les magasins sont

ouverts toute la journée) :
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ETE...
PANTALONS
gabardine, infroissahlcs
gabardine infroissahlcs rTi *mtl********

PANTALONS
laine , très lé ger . . .  r f *  «SO."™"""
VESTES, depuis . . . Fr. 19. 
ENSEMBLES
pour enfants .  depuis . IT. I / .JU
SHORTS
pour en fan t s , depuis . I T .  i**}\3

GRAND CHOIX EN POLOS, MAILLOTS ,
CUISSETTES, etc...

ànBMKT'Tr̂ R_____D______P9H___sn________n_

_________—
i ._ . E-_rt TTT J _e iv A ma __vr vii ___ _

onri-\x quatre fois per w***mà*m



L Albanie
ouvre ses portes à l'Ouest

premier resultai
de la politique d'apaisement

italienne
(de nutre correspondant à Rome)

Les pays satellites ont intcnsifié ces
derniers temps leurs efforts tendant ù
un rétablissement dc relations normalcs
avcc l'Ouest conformément à la nouvel-
le politique dc coexistence dc Moscou.
La Bulgarie, notamment, a entrepris des
démarches pour que Ics Etats-Unis soient
de nouveau représcntés à Sofia, Ics rela-
tions diplomatiques entre Ics deux pays
étant rompues depuis 1947. A son tour,
l'Albanie vieni dc donner la mème oricn-
tation à sa politique dc rapprochement.
Ccttc tendance a été confirméc par le
premier ministre, M. Mchmct Schelu,
qui a souligne récemment dans unc dé-
claration que l'Albanie n'avait d'autre
désir que d'éliminer tous Ics obstaclcs
qui subsistent entre Rome et Tirana
pour quc, finalement, Ics deux peuples
puissent collaborer amicalcmcnt sur les
plans international et économique.

Le fait que le gouvernement commu-
niste albanais se décide après des an-
nées d'isolcment à élimincr les barrières
qui avaient été créécs artificicllcmcnt
ne saurait surprendre. En effet , compte
tenu des conditions dcfavorablcs tlans
lesquelles évoluc son economie, l'Alba-
nie a tout intérèt à renforcer son pian
quinquennal en intcnsifiant Ics échanges
commerciaux avcc l'étranger ct cn rani-
mant le trafie dans l'Adriati quc. Ce n'est
qu'à ce prix qu'elle pourra éviter unc
crise économique qui pourrait, cn sc
prolongcant, lui ètre fatale.

Lc danger d'ètre anncxée par la You-
goslavie n'a été éliminé qu'au moment
de la rupture entre Belgradc ct Moscou.
Par la suite, le pacte balkanique n'a e es-
ce d'ètre considéré par Tarina comme
un instrument d'cnccrclcment devant
servir à satisfaire les intérèts dc la You-
goslavie ct de la Grece. Lc maréchal Ti-
to étant rcntré cn gràce à Moscou, tan-
dis que le pian balkanique cst arrivé a
son point mort, dc nouvelles possibilités
se présentent pour l'Albanie dc dévelop-
pement économique. Tirana sc tourne
cependant cn premier lieu vers l'Ouest,
du fait que la méfiancc quc Ics Albanais
ont toujours éprouvé à l'égard des You-
goslaves n'a pas disparu. Les manifes-
tations de sympathie à l'égard dc la You-
goslavie, qui ont eu lieu lors du congrès
du parti communiste albanais, ne doivent
pas ètre prises trop au sérieux. La mé-
fiancc à l'égard d'Athènes est tout aussi
grande, la Grece n'ayant jamais rcnoncé
ù ses revendications concernant lc nord
de l'Epire.

Par contre , un rétablissement de re-
lations normalcs avcc l'Ouest , mais sur-
tout avec l'Italie , ne présente aucun
danger. Le gouvernement dc Rome est
représcnte depuis quelques années à Ti-
rana par unc mission diplomatique, alors
quc la plupart dcs pays occidentaux
n'cntrcticnncnt pas dc relations diplo-
matiques avcc Tirana. Lcs premiers ré-
sultats dc ce rapprochement ont été sa-
tisfaisants pour Ics deux parties. Lc trai-
le de commerce . italo-albanais conclu
cn automne 1954, prévoyant dcs échan-
ges dc marchandises pour un montani
dc 1,2 million dc dollars environ, est de-
venu un instrument efficace.

Mais d'autres possibilités dc rappro-
chement-sc présentent en mème temps
sur le pian politi que. L'Albanie ayant
libere Ics derniers prisonniers italiens ,
tandis que radio Tirana a cesse d'atta-
quer l'Italie , le gouvernement italien dc
son coté n'a pas manque, avant et après
l'entrée en vigueur du pacte balkani que,
d'insister sur le droit à l'indépendance
et l'intégrité territoriale de l'Albanie.
Toutes les interventions yougoslaves au
moyen dc la presse ct de la radio et mè-
me Ics incidents de frontière ont été
condamnés à Rome. Cette politi que à
l'égard de l'Albanie commence à donner
des résultats sensiblement meilleurs que
ceux que l'on escomptait.

Le problème de.s réparations de guerre
prévu par le traile dc paix ct celui dc
l'indemnisation à laquelle des citoyens
italiens ont droit pour la perle de leurs
biens en Albanie n'ont toutefois pas en-
core été résidus. Des négociations sont
actuellement en cours à Rome, qui de-
vraient aboutir a un accord. Unc des
prochaines mesures sera le rétablisse-
ment du trafie maritimc entre les deux
pays et des Communications télé phoni-
ques et télégraphi qucs.

A TRAVtj^^E MONDE
EN U.R.S.S

Les complices de Beno
ont été exécutés

Mir Bagulrov, ancien leader du parti commu-
niste d'Azcrbcidjan, a été cxécuté en tant quc
complice de Beria. Trois autres comparses dc
Baguirov ont été exécutés cn mème temps.

L'exécution de Baguirov ct dc ses trois com-
plices : T. M. Bcrchtchcv, H. I. Grigorian, R. A.
Markarian, a été décidéc par la session du col-
lège militaire du Tribunal suprème dc l'U.R.
S.S. qui a siégé a Bakou du 12 au 26 avril 1956
sous la présidence du general de la justice
Tchcptsov, avec partici pation du procureur ge-
neral de l'U.R.S.S., R. A. Roudcnko.

ROME

Aux élections italiennes
SUCCES DES PARTIS DU CENTRE

D'après un decompte non officici portant sur
près dc neuf millions de bulletins dépouillés
pour Ics élections municipales, Ics partis du
centre (démocratc-chréticn, liberal, socialiste
démocratique et républicain), ont obtenu
_ 1.K40.000 voix. Les partis de gauche (communis-
te ct socialiste) 3.200.000. Les partis dc droite
(monarchistes ct néo-fascistes) 1.400.000.

Un décompte analoguc pour Ics élections pro-
vincialcs portant sur 13 millions dc voix , attri-
bué 7.100.000 voix aux partis du centre,
4.700.000 aux partis dc gauche ct 1.200.000 aux
partis de droite.

BRUXELLES

Orage meurtrier en Belgique
QUATRE MORTS

Un orage d'une violence inouic s'est abattu
sur la région de Vervicrs , hier soir, et a cause
la mort de quatre personnes, dont deux enfants.

Lc ruisseau dc Disnn a cnvahi Ies bas-quar-
tiers dc Vervicrs , emportant des véhicules et
obligcant les habitants à sc refugier dans Ics
étages supérieurs des maisons..

Dans certains quartiers, où l'eau atteint line
hauteur dc deux mètres, deux femmes et deux
enfants, qui sc trouvaient dans le sous-sol de
leur habitation, ont été noyés.

CHRONIQUE fj SUISSE
KREUZLINGEN

La ffoudre incendie
un dépòt de marchandises

PLUSIEURS MILLIONS DE DEGATS
Un très violent orage s'est abattu , mardi soir

peu avant 17 heures, sur la baie de Constancc
ct dans la région de Krcuzlingcn ct Constancc.

La fonili*! 1 est tombée sur un gros dépòt de
marchandises de la maison Senger et Putz , ma-
tèrici ferroviairc et transport ulc meubles, à
Constancc. Une gigante.squc colonne de fumèe
s'est élevée immédiatement après, et bientòt
tout le dépòt était cn flammes. Le bàtiment
contenait d'énormes quantités de marchandises
dc toutes sortes qui ont été détruites , tant par
le feu que par l'eau ct la fumèe.

L'ensemble des dégàts sc monte à quelques
millions de francs.

COUP D-CE IL SUR LA PRESSE ìAI  ̂ «. t*^
Tju*^ ..•

— ri
« Charles de Gaulle
Cincinnatus attristò »

A propos <le la publication prochaine du
.second tome des Mémoires du general ile
Gaulle , Jean Farran écrit dans PARIS-
MATCH :

L 'ainerliime , l 'ironie, le dt-liiclieincnl niènte dit g e-
nerit i appara issenl de lacinie après la lecture de ce
livre. Quel éloge de la volonté et de l'orgueU justifié
pur l 'amour de la patrie ! Cesi Stendhal an service de
Barres. On découvre ce quc petti un homme seul quand
il esl sur de la emise qu ii défend et quand il est réso-
lu. Quelle lecon pour le moment que nous vivons !
De Gallile n'a rien , quelques baleaux, quel ques règi-
inclita et il entend s aligne! sur Ics grands qui intelletti
le ninnile. Pendim i deux ans et trois cents pages , on
le voit mener de front  la grande politique et l/e.s
grands combats, ecarter les inlrigties , s 'associer et le-
nir lète à Roosevelt , « Churchill , puitsscr Ledere sur
le Fezzan , Juin mix victoires d 'Italie , préparer pour de
Laure celles du Rhème avant celles du Rhin, Ce livre
représenle dans la littérature un phénomène unique :
jamais lc témoignage, le talent et l 'histoire ne se sorti
trtmvés aitisi réunis sous le lineine diapenti, ni sunniti
sous le ménte ké pi. Cet a-il plissé , enfoncé , un peti oidi-
tute , ne laisse rien échapper , ni les policiers derrière

les rideaux de Roosevelt , ni la tristesse scerete du ipa-
pc devtint Ics malhctirs qui attendati l 'Allemagne , ni
la duplicilé dc Datimi . Ce que In politique a perdu
duns la retraile (Iti general de Cattile , la littérature Fa
gagnéc.

Cincinnatus attristi- , il continue aujourd 'hui de re-
garder à distance sc réaliser ses tippréhcnsions . Il n 'a
pus liougé en voyant son noni reptiraitre cn manchettes
dcs journaux. Il ne croit pas encore que le courant
soit né qui rendra toni facile.  Cet homme radar du
putriotisme n'a encore pereti qu 'un trcssaillcment de
la nation , pus le sursaut qui incltrtiit le pays deboli!.
El il continue de vivre corn ine il vivait , cultivant son
jardin lei un o f f i c i e r  ii/ iii u fa i l  son temps. Il recoit
peu , accordati! au compte-gotiUes l 'honneur des invi-
lations. Il  Hi , ti se promène duns ce ja rdin doni il
connait chaque détoitr , jusqu 'au petit banc de ipierre
grise contre le unir du jardin. Il ''interesse ti la vigne
vierge qui refusi- //e pousscr puree qu ii a fa i t  moins
2IÌ degrés cet hiver , il juge le petit vin du iMtys qui
a un gota de pietre à f u s t i .  Il  se chauf f é  Ics mains (tu
pot-le « bois , tandis que sa femme , témoin silencieux
d'une gra n ile solitude , se pcnche sur des cartons de
broderie lyonnitise ou encore épie , avec une tendresse
contenne, celle limite silhouette un peu voiìtéc, cette
lète aux lempes blttnchies , ce regard immobile , comme
lascine par In douce menuiserie du silence.

Le village d'enfants
Pestalozzi fète ses dix ans !

Le Village Pestalozzi a hébergé depuis 1946 :
418 enfan ts  qui ;pnt connu la misere , pour un
séjour de plusieurs années. Ces enfanls venaient
dc France, de Pologne , d'Autriche, d'Allcmagne ,
de Finlandc , de Hongrie , dc Grece, de Grande-
Bretagne ct de Suisse ; 900 enfants  et adoles-
ccnts ont passe au Village Pestalozzi un séjour
plus ou moins long. Ainsi , le Village a re^u des
petits montagnards des Grisons , des groupes de
Pro Juventute , des enfants suisses de l 'étranger ,
des petits Berlinois, des colonies du Nord de la
France , d'Alsace , de Paris , de Rome , de Hol-
lande et de la Grande-Bretagne , ainsi que les
écoliers suisses venus avec leurs ins t i tu teurs
faire un slage d'études au Village où ils furent
logés dans la maison « La Coccinelle » construi-
te à cet effet.  Enfin , nous venons d'apprendre
que nos amis br i ta nni ques ont décide de créer
en Grande-Bretagne un village d'enfants inter-
nat ional , construit sur le modèle de Trogen.

CANTON :<3|DU VALAIS
Un Valaisan tue en Algerie
Lcs autorités consulaires suisses compétentes

viennent dc faire savoir qu'un Valaisan avait
été tue par Ics insurgés cn Algerie. Il s'agit dc
M. Emmanuel Reynard , 24 ans, originairc de
Savièse , dont Ics parents habitent Saint-Mauri-
ce. Ce jeune homme travaillait dans une entre-
prise suisse.

RIDDES
Une moto contre une auto

M. Hubert  Michellod , de Bagnes , s'est em-
bouti à moto dans l' arrière d' une auto. Projeté
à terre , il a été relevé avec des blessures légères.
Sa machine est hors d'usage.

LEYTRON
Une moto contre deux passantes

TROIS BLESSÉS

Sur la route de Leytron à Saillon , Mlles A.
Rodui t  ct Perraudin , de Saillon , rentraient à
lem* domicile lorsqu'elles furent  renversées par
la moto de M. Robert Gay, de Saillon lui aussi.
Le motocycliste fut  projeté hors de sa machine
el resta inanime sur la chaussée.

Après avoir reQU Ics premiers soins du Dr
Pasquier, de Saxon , la v ic t ime a élé transportée
à l'hò p ital  de Martigny.  Elle souffre notamment
d' une fracture chi cràne , de fissures au coudc
et à l'arcade sourcilière.

Mlle Roduit souffre dc contusions et de p laies
à une jambe. Son amie se lire de l'aventure avec
des contusions. Toutes deux ont regagné Saillon
cn automobile.

FULLY

Inquiétante disparition
Depuis hindi , une jeune fille nomméc R., de

Chàtaignier , commune dc Full y. n'a plus reparu
au domicile de ses parents. On a retrouve son
vélo au pont sur le Rhòne en anioni de Fully.
La police poursuit ses recherches. On craint
une fin tragique.

CHRONIQUE f!̂  SÉDUNOISE

Samuel Chevallier à Sion
Hier soir , à 1 Hotel de la Pianta , il y avait fonie

pour entendre M. Samuel Chevallier , journaliste ,
publiciste et humoriste , qui a présente la défen-
se de ses initiatives et M. Roger Bonvin , président
de la Ville , appelé à soutenir la contradiction.

Le débat fut  du plus haut  intérèt bien que le
sujet fui  loin d'ètre épuisé en l'in de séance.

A près avoir entendu Ics orateurs quelques ci-
toyens ont donne à cette réunion l'allure d'un fo-
rum.

Tous les sons de cloche ont résonné, carillon-
nant tantòt pour, tantòt contre les initiatives du
pére du « Quart d'heure vaudois » .

Me Gerard Perraudin a prèside ce débat avec
taci. Le ton de la polémi que a été évité. C'est tant
mieux , cai* il est beaucoup plus agréable d'enlen-
drc des gens qui s'expriment calmement , méme
maladroitement , que d'avoir à supporter des cha-
huteurs.

Chacun a lc droit d'éniettre une opinion person-
nelle dans un débat de ce genre.

Le public s'ivi mentre d'une correction parfai-
te, app laudissant les orateurs aux passages qui
répondaient à des sentiments correspondants.

M. Samuel Chevallier a souvent mis les rieurs
de son còlè en usant de boutades exprimant tout
haut ce que d'autres pensent tout bas. La plupart
de ses arguments n 'étaient pas sans valeur , au
contraire.

Mais M. Roger Bonvin fut  tout aussi fortement
app laudi.

A lei point que, par moment , on ne savait plus
si le public donnait davantage de raisons aux pro-
pos de M. Chevallier qu 'à ceux de M. Roger Bon-
vin , ou si Ies deux orateurs entraìnaicnt l'adhé-
sion de tout le monde. Blanc ou noir , noir ou
blanc on tapait de.s mains.

Cela prouve, une fois de plus , que ces initiati-
ves ont un bon et un mauvais coté.

Le débat , hier soir , a été positif sans toutefois
convaincre définitivement l'ensemble des audi-
teurs .

Il en faudra plus que ce qui a été dit pour se
faire unc opinion valable sur ces initiatives.

C'est pourquoi nous mettons les colonnes de ce
journal à la disposition de ceux qui veulent pour-
suivre la discussion après avoir medile et digéré
ces préliminaircs instructifs que nous devons à
un comité qui a eu la bonne idée d'organiser cette
conférence en opposant deux poinls de vue.

f. -g- g-

C O N  V O G A T I O N
Le Conseil General de la Ville

de Sion
est convoqué cn séance vendredi lc 8 juin à
20 h. 15, au Casino.

Ordre du jour :
1. Procès-vcrbal dc la dernière séance ;
2. Secrétariat ;
,*5. Comptes 1955 ;
4. Message : crédits supplémentaircs ;
5. Postulats ;
6. Divers.

Lc Président : P. Calpini.
\̂S-j *f *^SnirS!IM'Ò^U l̂S*lSSKS ^SKBIB̂Vhif lU ^VS^!llllW*MS!SST*B*Wml m̂m

**

Profondément touchés par Ics nombreux té-
moignages de sympathie recus lors de leur grand
deuil

M O N S I E U R

Marcelin SERMIER
et famille , remcrcieiti sincèrement toutes les p er
sontics qui, jiar letti' présence , leurs messages el
eiwois dc f l eurs , ;/ ont pris part , et leur expriment
leur uive reconnaissance.

Plan-Conthey, mai 195(1.

René GAILLET
La famil le

ti St-Léonard , ct sa parente , dans l'impossibiliti
tic répondre personnellement à toutes les marqués
de sympathie recues lors de leur grand deuil ,
prient toutes les personnes qui g otti pris pa tii
tic troiuH - r ici l 'expression de leur p lus vive gra-
titude.

Un merci sp ecial à la Classe 1906. au Conseil
d'Administration de la Soeiété Cooperative <'f
Consommation , St-Léonard , à la Soeiété de fa
Cible </ ( ¦ .Sion. à l ' I ' .Y.C.S.R., à la Firme Tissag e
de Toiles Berne S.A., à l 'Union Valaisanne da
Tourisme , ii la Soeiété des Sous-Of.,  à la Sociélé
Valaisanne des Hòteliers,

La FEUILLE D'AVIS |wvr*tt quatre fou par
semaine : le lundi, le mercredi, le jeudi et

le vendredi.




